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LA PREDICATION DOMINICAINE 
DANS LES CONGREGATIONS MARIALES 

EN ITALIE AU XIIIe SIECLE 

PAR 

G. MEERSSEMAN O. P. 

Les. preroières bulles relat~ye~ à 
1

la ,miss10n apostoÙque d~s fr~res 
prêcheurs 1 pi:QUvent que le Saint-Siège conçevait l'ordre comme une 
pépinière de prédicateurs ambulants ou du moins assez mobiles pour 
être- envoyés prêcher dans les églises paroissiales où la prédication était 
négÜgée. Le Saint-Siège et les trois premiers chefs de l'ordre n'avaient 
point l'intention _de leur faire ériger daps chaque ville où ils résidaient, 
une église spacieuse réservée à la préd1cation. On espérait en effet que 
le clergé paroissial, inviterait dans les égHses déjà.existantes les membres 
d'un orçlre spéciale~ent fondé dans . ce but'. Cepe~d1mt, expé_rience 
faite µn peu· partout, d~jà vers 1240 Jn tel espoir. se m:~ntra plutôt vai~. 
Si don,c les frères voulaient quand même remplir leur mission de prédi­
cateurs, force .leur étai.~ de se construire a1,1près de chaque couvent ~ne 
église assez yaste pour contenir les. foules avides de leur prédication. 
Totites . les ~sli~es co~yê11tµ~lles

1 
. cop~trui,t~s ,antérieur~~~~t à' cette. date 

d'~près. J.es ,dimensfons, réd11ites irriposéés p11r la pauvr~té quç l'ordre 
professait, durent être agrançlies ((, ad, capescendum horriihes in pra,edi~ 
cationibµs » 2• L'qppositi01(du clergé siculiet força donc 

1

les 'frèr~s. à 
modifier' leurs méthodes, d,'ap<;>stolati. ~•ass1,1rer 11.ne préçlicatio~ s~ivie 
et soignée dans leurs églises propres, et d'intensifier leur activité apos­
to1iquè • 'locale. Leùr genre de vie'· s'en ressentit aussitôt: il devint plus 
stable et plus « conventuel »;' la communauté conventuelle se riva à la 
«commune» urbaine. Finalement, cette restriction du champ d'acti­
vité entraîna la multiplication des couvents et l'érection de maisons dans 

. , ' . . 

1 Monuinerita 0rdiriis Fr~trum. Praedicatorum Historica (M0PH),,·t. XV; 
Bullarium 0rdinis .Praedicatorum (BOP),,.t. I. . · 

2 Voir n'otre étude: L'archifo:cture dominicaine au xm 8 siècle', Législation et 
pratique, dans Archivum Fratrum Praedicatorum, vol. XVI (1946), pp. 126-90. , 
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les villes d'importance secondaire, jusqu'alors évangélisées par les frè­
res provenants des grands centres. 

La prédication des, frères était très goûtée par ,la bourgeoisie urbaine. 
Le Saint-Siège, y voyant un moyen pour préserver ces populations 
contre l'hérésie, mit tout en œuvre pour favoriser l'assistance fréquente 
au sermon chez les frères. Les grands privilèges pontificaux, tels que 
le droit de prêcher et de confesser, voire même celui de la libre sépul­
ture, avaient pour but de rendre plus suivie la prédication des frères et 
plus profonde leur emprise sur,les artisal}s et les marchands des com­
munes. D'autres faveurs pontificale,s,, de moindre envergure, tendaient 
également à draîner le peuple vers les églises des frères, p. ex. le droit 
d'e:;:ercer le culte pendant l'interdit 3• A quelques églises dominicaines, 
le pape concéda, des, indulgehces t()ties. q'u,oties; ·· à cl' ~utres, poür les fêtes 
de la Vierge, s: Domi11iqûe et 's. Pièrre Martyr 4 •. , A. Milan., lès .frètes 
pouvaiènt, même pendant l'interdit, célébrer la fête de s. Pierre Mar• 
tyr avec vi~ile . et octavè, pdyilège étendu en 126± à toutes les ég~ises 
de l'ordi:e 5.' ·· · , 

' Les frères s'appliquèrent -donc dè phis e'n plus à soigner la prédica­
tion: dans leurs églises propres et c'est justement ce qui leur procura 
une nombreuse clientèle. 'Au tiùè siècle, les fidèles préféraient Péglise 
conventuelle à P église paroissiale plutôt 'à raison des sermons qu'à caus'e 
des fonctions .'liturgiques. Les frères ne manquaient évidemmènt pas 
d'organiser leur· clièntèle en confréries (confratriae) et celles-ci prirent 
bientôt un tei développement, que le clergé ~éculier y trouva, une nou­
velle raison de mécontentement. Dâns la soi-disant épîfre du· chan­
celier Pierre de la Vigne (t 1248) à l'empereur Ftédéric II _: en réa­
lité. ce ri\:st qu'uh pamphlet contfê les ordrès niéridiartts', répandu V'ers 
1266-,73 pâr , un curé franç1Ü$, , probablement Guillàum:e de Mâcon, 
plus tard évêque d' Atnièns ( 127$~ x 308), sou~ ,forme dè lettre au pape 6 

-

les griefs du clergé séculier sont for01;ulés de la façon suivante: 

. Nunc autem ut iura nostra pqt~ntiu11 enervarent ((ratres praedicatores 

3 BQP I, 15, 16, ~5, 281 ,131, 1,33 etc. , .. 
4 BOP I, 244, 245, 271, 283, 284, 364, 390~ 399 etc. 
6 BOP 1, 329, 339, 403. 
6 Voir l'exposé du problème chez Frédégand [Callaey] O. M. Cap., Le Tiers­

Ordre de ·S, ·François d'Assise, Paris 1921; p. 116 .. 31. Le nom de Guillaume de 
MAcon a été mis en avant par H. Laurènt C>'. P. dans son édition du. « Tractatus de 
Ordirie FF; de Pàeriiten:tia S .. Dominici,; · de fr. Thomas de Sienne, Florence 1938, 
p. 40, note 1. 
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et minores) et nobis devotionem praeciderent singulorum, duas novas fra­
ternitates creavt:runt, ad quas sic gen.eraliter mares et feminas receperun4 
quod vix unus et una remansit cuius nomen in alteri;i non sit scdptum, 7 

U nde . convenientil,)us singulis in ecclesiis eorundem, nostros parochianos 
maxime diebus solemnibus habere non possumus ad divina, immo quod 
deterius est, nefas credunt si ab aiiis quam ab ipsis audiant verbum Dei. 8 

Dans ce passage, nous chercherons en vain les détails permettant 
d'identifier les deux fraternités visées. S'agit-il de l'ordre de la Péni­
tence, appelé plus ta~d Tiers-Ordre? Les historiens franciscains, depuis 
Arthur de Moustier (1638) jusqu'à Frédégand Càllaey (1921) le pen­
s~nt, mais puisqu'ils estiment que cette lettre est de la 1è_re moitié du 
x_me siècle_:__ Callaey la ~roit écrite avant'le 1èr Concile de Lyon (1245) 9 

- ils devraient alors ad.mettre que dès c~tte époque la branche domi~ 
nicaine de l'ordre de la Pénitence avait une diffusion aussi grande que 
la branche . franciscaine 1 

Chez l~s' ·auteurs dominicains, la soit-disant épître de Pierre _de la 
Vigne a été invoquée; depuis Justin de Mieckov (1642) 10 fusg_u'à Denys 

7 Il faut prendre éette affirmatié>n cum grano salis. Il est évident que l'auteur 
exagère ici le nombre de!! fidèles qtü se faii11üe11-t inscrire dans les confréries .dés Men~ 
dilmts. r,fc;>us retrouvqns une formule imalogue chez François de' Largi, prieur de 
la confrérie de S. Barthélemy de Borgo Sansepolcro (prov. Arezzo), quand il vante 
le nombre· des membres de sa c~inpagnie (1437): «Travo mirabilmente essere aumen­
tata in numero de homini et de donne, seconda appare a un libro de ca:rta me.mbrana 
.. , chè' commenza: nel 1268 per ·tucto· 1-283 .,. appaiono scripti homini 1496 e 
donne 1;797; trà i quali sono scriptL più vescovi de la Cità de Castello, moiti abbati, 
frati et religiosi et predicatori, doctori et homini nobili terrazani et forestieri et donne 
nobili. Et parme non paria esser buon Christiano chi non fosse scripto a questa glo­
riosa fraternità » (èft. G. Degli Azzi, Gli archivi della stotia d'ltalia,,ser.- Il, vol. IV, 
Rocca S.· Casciano 1915; ·p .. 145), 

8 Voir l'édition critique du pamphlet chez Callaey; pp. l:32-134 .. 
9 Ibid. p. 126 . .;. Nous croyons qu'il s'agit plutôt 'du 28 concile de Lyon. C'est 

après le premier concile que les papes et les évêques se .mirent à favoriser les frater­
_nités dans lès églisés des ordres mendiants. La premiére période- d'efflorescence et 
de .ferveur de ces fraternités tombe entre .les deux conciles. Guillaume de Mâcon 
présenta sa· requête au 28 concile, afin de provoquer une réaction de prélats. Il ne 
devint évêque d?Amiens (1278). qu'après la mort de Grégoire X (r:n6), qui a-vait 
favorisé les ordres mendiants,, 

~,o Dans ses « Discursus praedicabiles ,super litanias Lauretanas », dise, 310 .. L'ou­
vrage est édité pour la première fois à Paris en 1642. C'est probableme;nt par le. livre 
du franciscain Arthur.du Moùstier, édité à: Paris en,1633, qu'iLa .connu l'épître de 
,Pierre de la Vigne. Après, la, mort de ,Mieckovic (1649), -on réédita son- oucvrage à 
.Vienne en 1785 et à Naples.en 1857. 
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Mézard (1912) 11 ,potir prouver 1a grande diffusion de· la confrérie du 
Rosaire au xme siècle! Cette itJ.terprétation fera sourire nos lecteurs, 
mais ils verront plus loin qu'en y mettant les nuancés nécessaires, elle 
n'est, en réalité, pas aussi sotte que cela ne ·semble à ,premièr~ vue. 

· Nous croybns qu'il .èst difficile, pour le moment·, d~ préciser la portée 
exacte du grief formulé par Guiilaume de Mâcon, puisque celui-ci de:. 
nonce des «abus» existants en France, alors que jusqu'à présent, c'est 
surt9ut pour l'Italie qu'on a étudié 'la diffusion des fraternités érigées 
dans les_ églises dominicaines et francisclline~ au J.CIII8 si~cle .. Or, si pou°r 
ce pays les 'renseignements n~ n\anquent. p~s,. ceux qui' se rapportent 
a~x pays Ùltramontaîns sont po~r ainsi . dire nuls. Il nous semble donc 
plus prudent d'attendre les résultats des reèhërches fin . France, avant 

' ' · f ' ' , , : , .• , : ; i l . , ' '-' · · · ' , ·, , f. . 1
, , · · · - . • • ' • 

de sè prononcer sur la signification du fame,ux passage de Guillaü'm.e 'de ivIAcon. . . . . . · .. · ·. . . , . . · . . · ' · . 
Pou~ l'Italie, les ~enseignements qu'on possè1e, ne, dêm'.an.de11t,pfü~ 

qu'à être SOUIIlis à un examen systématique~ s~ 'le' panîphlét d,énon­
çait les griefs .du clergé italien, nous admettrions volontiers qu 1il vise 
ies congrégations d~ la Vierge, d'autant' plùs qu'à pàrti/ d{i' généralat 
de s. Bonaventure (1257-75) les franciscains en érigent également dans 
leurR· :églises 12• Or dans les deux ordres, cette association n'a pas en­
core fait l'objet d'une étude d1ensemble. En· attendant, nous nous 
contenterons · de présenter un document inconh~, qui nous renseigne 
sur là prédication dominicaine dans les· congrégations de la Vierge en 
,Italie l}U :x;u1e siècle, . . , . 

Afin de permettre au lecteur d'apprécier. toute la valeur de ce· do.­
cument, il nous faut cèpendant dès maintenant, en guise d'introduction, 

11 D. Mézard 1 O; P., Etudè,sùr les origines du Rosaire, Caluire [1912), p. 237. 
12 Les congregationes b. M. Virginis et b. Francisci. d'Osimo;·Recanati, Toscà­

nella reçoivent des indulgences d'Alexandre IV en 1257, celle de ,Bagnorea èn 1258, 
celle de ,Reggîo Emilia vers la même époque. Par des recherches :systématiques, on 
pourrait sans doute allonger cette liste, mêJne pour le xm 0 s. Gfr. P. Guerrini, Gli 
statuti• di un'antica congregazione francescana di Brescia, Archiv'um Franciscam:im 
,Historicum I (1908) 544-68; Giov •. Saccani, Statuto dugentesco della società della 
b. Vergirle•e dis. Francesco presso minori a Reggio Emilia, Arch. Francesc. 
Hist., ~,IV (1921). 'i:30-37. Ilcoilvient de faire remarquer que certàiris historiensmo­
dernes se trompent en confondant les congrégations· mariales franciscaines et les 
groupements de tertiaires franciscains (H. Golubovich O. F. M., dans Arch. Fr. 
Fr. Hist.·11 (1909) 65 et F-; Callaey O.• M: Cap., op. oit,, pp. 34, 43, 6'o, 61, 89, 107). 
La même confusion se trouve déjà chez Thomas de Sienne O. P., op. oit., pp, 32-33. 
Les congrégations mariales i;ilont ·rien: à v6ir, avec !'.ordre de la Pénitence; tout au 
plus leurs statuts ont-ils emprunté quelques passages à la première règle de.cet ordre. 
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dire quelq1,1es, ,Ill-ots sur l,a nature et la diffusio1;1 · de cette,, ~ssociatiQJl, 
Le plus ancien diplôme qui nous révèle l'existe1,1ce d'une congrégation 
mariale dominicaine, est l'acte de cession de l'hôpital du Bigallo. par 
les dominicaines de :Ripoli à la « sodété de la Vierge » de :Flo.;. 
rence. Le document date du 28 avril 1245. La, société de la Vierge 
en question est bel .et bie,n eelle, qÙe s. Pierre Martyr fonda à, Sainte; 
Marie-Nouvelle vers la fin de 1244 ou au début de 1245 18• Plus 
tard ( entre 1260 et 1267) cette confré1;ie, mariale se scindera en deux 
compagnies autonomes, dont l'upe, dite compagnie « majeure 1il<l ou 
«. du Bigallo » s'ii.donnera entièrement aux œuvres de chiuité, ta,n­
dis que l'autre, désignée ,comme. ,cowpagni:e des la.11,desi de la Vierge; 
çontlnuera à poursuivre le put primitif .de la, société fondée par s. Pierr~ 
Martyr, savoir, la propagation , çlu dogme marial .orthqdoxe et .cle, li!, 
dévotion à la Vierge .. 

D,ès avant 1252, nous,trouyops une congrégation.µ111,riale à :Bologne; 
au c}:iapitre général qui se célébra alors en cetJe ville, Jean de Wildes,,. 
h;tUs,en;. maître· gén~al de J'Ordre, accorda atJ.l' memhres défunts de 
cette, .. soc#té ·les tAllmes, suffrages qu'aux.frèr:es 15• Dans. uu diplôme 
analogue, concédé en 1255 par maître Humbert de Romans à la congré­
gation de Mantoue, le but spéci:{ique de l'association est forniulé ainsi: 
« s.ocietas . in hon<;>rem • , ... ~e:,it,ae, JY,lariae Virghiis i11 domo nostri ordinis 
~nstituta, ad Dei gtoriam et ip~ius1 Pei G.enitricis laiidem ,ac, devotion,ew 
fü;lelium , neénon · ad exstirpatione,iµ et abolitionem nefariae sordis et 
confusionem filiorum diffidentiae,» 16• 

J>our le xm0 .siècle, nous troqvons Ja ,congrégation dans 13 couvents 
de la province dominicaine de Lombardie: Milan 17, Bologne, Mantoue, 
Faenza 18, Padoue 19, Plaisance 20 , Lodi 21, Imola 22, Sanseverino, Cre-

13 St. Orlandi O. P., Il settimo centenario. della predicazione di. S. Pietro Mar­
tire a Firenze, Firenze 1946-7, pp 36-36, 90-94; V. Fineschi O., .p,, Memorie isto­
riche ... del Convento di S. Maria No:vdla, t. I, Fire.nze i79q, pp. 118-19. · 

14 Orl11ndi, p·. 41., 94. · 
, 15 Document signa,lé par Mézal;'di p. 233 .. 
·, 16 Document publié par Mamach~ en appendice aux Annales O. P., t. I, Roma 

1766, col. 166. 
17 BOP I 393. 
18 Document publié par F. Lanzoni da,ns Archivio Muratoriano, I 545. 
19 BOP 1 366. " 
20 BOP 370. 

, ~;1 ; Mamachi, col. 170. · • 
22 Arch. gen. O. P., liber P, pp. 243-6. 
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monè 23
, Vicènèe 24; Ttê~ise 2/i et Brescia 26

, •èt dans 9· couvents, de· la 
province Romaine: Florence, Arezzo 27

, Sienne 28
; Pérouse, Lucques 29, 

Rieti 30, Orvieto 31, Viterbe 32 et Pise 33
• La plupart de ces sociétés setn­

blent fondéès du vivant de s; Pierre Martyr (t 1252), les autres peu 
de 'temps après sa canonisation (1253). Nous apporterons plus loin le 
témoignage d'un contemporain qui lui en attribue nettement la fon­
dation. 

Les con.cessions d'indulgences à celles d'Arezzo, Pérouse, Padoue, 
Plaisance et Lodi exigent l'assistance à la réunion mensuelle (un diman­
che détertniné), avec messe solennelle et sermon sur la Vierge, selon 
les, «'ffrovida statuta » & l'association}". les indulgences concédées aux 
congrégations de Crémone· et Vicence Se· rapportent aux réunions moins 
solennelles « omnibus quartis feriis >i; la concession accordée à la con­
frérie mariale de Florence, tout en fixant la réunion mensuelle· au d~u­
xième· dimanche de chaque mois, mentionne des processions publiques 
organisées, certains jours de: fête ou bien dès la veille, par fos• ·membres 
eux;.mêmes; enfin: certaines ·indulgences' acëordéès à la 'congrégation 
d'lm.ola se rattachent à l'assistance quotidienne· au Salve Regina 'de 
complies, suivi de clÙ1tiqu'ès populaires en langue vulgaire (laÙdi), 
exécutés• par les associés·eux-mêmeS én honneur de la Vierge; 

Ces donn:ées· un p·eu sommaires suffisent pour l'intellîgence du nou­
veau document qu:e· nous alloni maibtëhati.t présenter; et quî péd:nettta 
de saisir sut le vif comment et avec quelle intensité les frères prêcheurs 
exerçaient le ministère de la prédication dans l~s congrégàtions mariales. 
Ce document consiste en effet dans un recueil de · sermons, conservé 

·I 

23 Mamachi, col. 174 (Sanseverino), col. 175 (Cremone). 
24 D. Bortolan, Santa Corona, chiesa e convento dei Domenicani in Vicenza, 

Vicenza 1889, p. 337. 
26 Federici, Istoria• de' Cavalieri Gaudenti, vol. li, cod. dipl., p. 103. 
26 Atch. Frimé. Hist., I 556; 
27 Document édité par G. F. Gamu'frini, Stàtutl dellà Pia Fraternita di Santa 

Maria d'Arezzo con i suoi statuti primitivi del 1262, Firenze 1870, p. 32; 
28 Document conservé autrefois à la bibl. ·oomunale de Sienne. Cfr. L. Hari, 

La biblioteca' pubblica di Sienà, Catàlôgo, t.'VI; Siena 1847; p. 187, col. a. Nous 
n'avons pu retrouver ce parchemin aux Archives d'Etat. 

29 Mamachi, col. 167 (Pérouse), col. 174 (Lucques). 
ao Memorie Domenîèane ·1935, 'PP: 135~6. · 
31 Thomas de Sienne, p. 32-33. ,.,i 

32 Mamachi, col. 183. 
33 G. M. Monti, Le confraternite medievali dell'alta e media Italia, Firenze 

1927, t. 1, pp. 249-51. 
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à la bibliothèque nationale de Florence' sous là cote · G VII 1464i Le 
manuscrit provient des Servites de Florence 34. On y trouve deux par­
ties nettement distinctes, écrites pat deux copistes différent$, au début 
du x1ve siècle. La première partie comporte le sermonnaire en (lUestion 
(f. r-1t>4)i la seconde les Distinctiones de Nicolas de Byart O. P. 36 Lè 
copiste ou du moins le rubricateur du sermonnaire semble avoir été le 
Servite Jean Camiscia, encore vivant en 1322 36: les initiales de son 
nom;. écrites à l'encre rouge, se lisent à côté des titres de quelques 
sermons (nil. 9, 56, 57). Quand les deux parties du volume furent 
reliées ensemble, on les rogna à égale grandeur, coupant, soit en en­
tier soit en partie, ·1es notes marginales du sermonnaire, lesquelles· étai­
eht presque toutes, à en juger· par celles qui restent, de nature histo­
rique.• Cependant, quelques· unes ayant été répétées dans les rubriques, 
les pertes sont moins graves,qu'on aurait pu'le craindre, du moins dàns 
les cahiers IX et X qui nous intéressent ici plus directement. 

Le sermonnaire se . compose en effet de deux recueils distincts. Le 
premier, corn.prenant les dhiers J..:vnl, contient des settrions pour la 
plup~;t des fêtes de l'année, à l'exception de celles de la Vierge, alors 
que les deux derniers cahiers· lui sont entièrement consacrés. Ce deu­
xième recueil suit l'ordre chronologique de la liturgie, tandis qu'il est 
impossible de retrouver un ordre quelconque dans·le premier. Ici, tan­
tôt c'est l'affinité où la similitU:de dµ sujet traité, et tantôt l'ordre litur­
gique, qui a fait grouper ensemble un certain nombre de sermons, mais 
il arrive aussi fréquemment de retrouver, quelques feuillets plus loin, 
un groupe de sermons du même genre, qui, logiquement, aurait dû faire 
suite au premier 37 • 

. 
34

. Manuscrit signalé par R. Taucci; dans son édition du catalogue de 14:&a de 
la bibl. des Servites de Florence: « Item sermones boni festivi cum multis aliis, in 
litteta satis minuta in assibus, qui fuit fratris lohannis vocati Camiscia » (Delle bi­
blioteche antiche dell'ordine e dei loro. ·cataloghi, Studi storici sull'ordine dei Servi 
di •Maria; II (1935-6), p, 173. 

36 Ce traité est ici anonyme et incomplet à la fin. Voir sur l'œuvre et l'auteur 
même A. Wilmart O. S. B., Un répertoire d'exégèse composé en Angleterre vers 
le début du xm'l siècle, dans M,émorial Lagrange, Paris 1940, pp. 343-44. 

3-6 . Taucci, foc. cit; 
, 37 ,Nous donnons en appendice une liste complète des sermons, en remaniant 

fündex assez. défectuèux qui sé lit au f. 107r"'V, .. Toutefois; cet index prouve qu'autre­
fois, le sermonnaire comptait-trois cahiers en plus, à savoir deux entreles, cahiers VII et 
VIII, ·et un après le cahier X. Voici, d'après cet index, le contenu des cahiers perdus: 
« In quatern~ qui incipit 'Erit': 16:& in lnvencione Crucis 'Erit'; ·- 163 in Exaltacione 



138 G. Meersfernan 

Dans le. premier. recueU, . plusieurs sermons .sont. de fr,ènes prêcheurs, 
connµs: Pierre deJa Scala (n. 4); Thomas d'Aquin (n. 22), Jacques de 
Bénévent (n. 40), Aymétic de Blaisance (n. 103),, Philippe de. VerceH 
(n. •l36), Bassien de Lodi (n. 159) et un certain,.,fo .. Roger (n. 169); d'au-, 
tres portaient peut,-êtr~ des noms également connus, , mais J~- couteau 
du relieur les fit disparaître. Certains sermon,s de cette première col­
lection ont été prêchés dans un centre d'études de la .province lombarde, 
soit par les professeurs · eux-mêmes, soit par quelqu'illustre confrèi;e 
de passage. De toute évidence ce centre d'études ne peut être que Bo­
logne. Plusieurs sermons supposèn,t en ef{et cotnme public. le .cletgé 
d'une ville épiscopale réuni en .synode, (nn. ,l,-9); d'autres .s'advessent 
à .une corporation de juriste11 e~ él' étud~ant~ en droit (nn. 23, 125) 38; Je 
niveau scientifique très élevé du .sermon pour. la , rentrée )des classes 
pro~ient,,d'un centre. -universitaire (n. 21) 39;,,quantité de ser.mons 

• 1 • ' ' 

Crucis 'Mfoh~ l:lbsit', - 194 dç A.postolis,Petro et Paulo ,<Pri.ncipes' .. - In qqaterno 
qui incipit 'Vllde': 165 colfacio dé Visitacio.nê '(c.-à-d. la·. ylsit~tion ~~nonique) que 
i~cipit ''71:ldb•; - 166' coÜ: '1Vl\dë, coll:"<Wsitàcio', ..;. 1_67 c~lî .. iPôil.am visita~idne~•. 
168 coll. 'Corripiet me iustus', - 16g c·ou. 'Sol illuminans'; ...:. 17o·coll. 'Fratres tùos 
visitabis', -· 171 ·colL 'Videte'; -· 17:z.coU.,,'Visitabo oves',· - 173 ci>lL 'Omnia;ho~ 
neste', -, 174 <;oil, ad '!:eljgios9s 'Frater ,qpijuv,!ftµ~ a f~tre\ - 175, coll. ad ,~acerdq{es 
celebrantiis primo 'Elegit Iudiis', - 176 coU. l\çl _electii>nem prelati 'Congregabuntur 
filii', - 177 coll. de conseci-acione eccl~sie"·V~~~ deû~'~st in lo~o isto', 178 èoÜ. de 
Deo •Secundum derivacionem', - 179 coll. in• saèra comtn:unione 'Beati', .- coll. in 
die s. Andree 'Qùam speciosi';' 181 coll. pro ireris· ·seretiitàte ». Notons que la colla­
tion ;désignée ici sous. le ·n,: 178, :se, trouve. dan.s .notire manus.crit comme fai~ant partie 
du sermon n. 124 . Quant au cahier perdu qui faisait suite a_u cal}if,r X, ep voJçi ,lç 
contenu, toujours d'après l'index: « In quaterno qui incipit 'Audierunt', sermones 
Natalis: 192 in die Nativitatis 'Audierunt filii', - 193 item 'Cras erit', - 194 item 
'Erit radix lesse', - 195 item 'Sanctus dies domini', - 196 item 'Benedictus qui venit 
in nomine domini', - 197 item 'Dilectus meus déscendit-<in ortum', - 198-item·'Par­
vulus', item 'Filius', - 199 item 'Vidi affiictionem .', - 206 ,itetn 'Ürietur' ». 

38 Le sermon n. 125, sur le thème « Scimus quoniam bona est lex,», contient •un 
veritable traité sur la. nature. de la loJ, - Même des sermons qui ne portent pas· le 
titre « ad iudices et scolares », s'adressent à un tel auditoire, p. ex. le Stlrnion sur s;:Mat­
thias (n. 22~ prêché par ,fr: Thomas «le philosophe», .que nous éditons à l'appen­
dice II. 

39 Ce sermon sem\>le être :un discours .inaugural ,universitaire, sur le thème 
<< Beatus qui invenit sapienciam ». Il expose d'abord toute une. théorie sur. les diver­
ses · sortes de science et de· sagesse, énumère ensuite, les conditions requises pour 
.acquérir la sagesse,·(desiderium,.ingl!nium; otium), ,indique la bonne méthode pour 
étudier avec, fruit (audiendo, legendo, meditando, conferendo) et se termine, en énunié~ 
rant les dispositions morales nécèssaires pour parvenir à la vraie sagesse (sanctitàs, 

humilitas, tranquillitas). 
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trahissent ,un, milieu conventuel où les études philosophico-théologiques 
sont en honneur (nn. l22, i23, •1243 ) 

40
; enfin, un ,des trois panégyriques 

pou.r la Trahslati@l) de s. Dominique contient une allusion assez nette 
à Bologne.M., ,,, , 

Plusieurs d'entre ces sermons académiques, et presque tous les 
autres,,· ont été composés- et ·prêchés par l'auteur même du recueil, en 
des endroits et à des dates. qu'il indique souvent en marge. La toute 
première date., conservée après la reliure du manuscrit, -est celle d'un pa.,. 
négyrique de .s. Jacq~es, récité le 25 juillet 1273 (n:·31)_. Plus loin, notre 
auteur :note, ,.en marge. d'un: 'setmon, prononcé à Ja Saint-Nicolas (6 déc.) 
1275, le fait du. passage de, Grégaire X, lors, ,de son retour: du concile de 
Lyon (n. 79). Or, nous savons d'autre s.ource 42. que. le pape séjourna à 
.cette date .(5-.6 déc.) à Parme. C'est donc là que ce sermon a é,th pro­
non~é. D'ailleurs tous ont .été prêchés r.éellement. Quand pat ex,cep­
ti0rh l'auteur en a préparé un et qu'à la suite d'une circonstance impné-;­
vue, .. il n'a ,pu le débiter., il le note en marge (nn. 18, 106, 142); afi,rt de se 
rappeler que ·le thème peut encore être prêché dans une autre occasion~ 

~n marge d'.un panégyrique des ss. Pietre et Paul (29 juin), il note 
qu~:ce, sermo.n a ;été prononcé. une: premièr:e fois à Milan en :J283 
(n, 108). Notre.prédicateur était vraisemb~ablernent encore dans cette ville 
le 6 déc. _de la, même année, qmmd arriv.a la nov_velle de.111 mort .du mat-,­
tre général Jean de Verceil, décédé la semaine précédente à Montpelr 
lier. Le fait est noté auprès du panégyrique de s. Nicolas, que notre 
prédica,tt}ur pr,onon~a<à. cette date (n. 39). Le 25 juillet 1284, il pro­
nonça., pto,bablewent à:,,Milan, un panégyrique de. s. Jacques (n. 41). 
Le 3 maL r285, il y ·prêcha pour l' Ascension (n. 43), A Pâques de l'année 
suivante, nous le trouvons à Brescia (n. 82). Le panégyrique des ss. Pier.:. 
re et Paul, déjà prêché à Milan en :i:283, fut ensuite reprêché en. 1286 
à Imola, où notre dominicain venait d'arriver la veille de la Saint-Jeanr 
Baptiste (n. :i:08)1 pour une longue station de prédication, surtout à là 

40 Les auteurs cités sont plutôt Platon, Philon, Detiys l' Ai:éopagitè, lès Pères, 
m:ais rarement Aristote. Nous-avons constaté de ,par ailleurs• une tenda:ncè en faveur 
des -études soi:,iptul'.ilires, et une attention spéoiale pour les différentes versions (alia 

l,ittera, tr~ns(9c.,io Je,ronymi), m.ê111;e d\lns ce,~ seri;no~~ spéc:ul!1tifti, . , . . ·.·. 
41 Void ce . passage: « Ecce odor filii mei sicut odor agri . J.)leni1 cui benedixit 

Dominus. Gén: '2'/, :Hodie hec scriptûra impleta ~-St in aurib~s U:ostris: qJia fracfo 
alabastro,. icfist· seJukhro beati 'Dimiinici, donius hripleta 'est. ~x odorè 'ungùenti •. 
Allusion claire• et nette au miraèle arrivé à Bologne lors de la ti.-an:slation en -1:a33; .. 

42 A. Potthast, Regesta Pontificum Romanorum, vol_. U, Bei;lin 1875, p. :1701. 
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congrégation mariale. Or, la rubrique de ce même sermon• (quem feci) 

désigne le nom de l'auteur par les ·lettres Ni; que nous retrouvons, soit 
en noir, soit en rouge, à douze endroits (nn. 25, 39, 67, 68, ·71, 79, 97, 
108, 163, 164, 170, 173), sans compter ceux que le couteau du relieur fit 
disparaître. L'auteur du recueil s'appelait donc Nicolas. 

Il était certainement Lombard. Tous· les endroits où il prêcha, re­
levaient de la province de Lombardie. Il appartenait probablement au 
couvent de Saint-Eustorge de Milan, qu'il désigne dans le recueil ma­
rial (n. 220). C'est là qu'il résida le plus longtemps; il y revenait après 
ses toù,rnées de prédication même quand elles duraient une année en­
tière, comme la station à Imola. Il semble avoir terminé sa carrière apos­
tolique à Milan en 1293 (n. 173). 

Parmi les sermons académiques qu'on trouve. dans le premier re­
cueil, plusieurs doivent remonter à une époque où fr. Nicolas était 
encore étudiant à Bologne (avant 1273). Il se peut qu'il les ait copiés 
dans la colle,ction officielle des sermons prêchés par les professeurs ou 
par quelque îllustre frère de passage, ainsi que nous disions tout à l'heure; 
mais 'il se peut aussi que fr. Nicolas les ait sténographiés lui-tnême. 
C'était là un exercice auquelles étudiants s'adonnai~nt volontiers.;D'àü­
tres sermons académiques- du premier recueil ·ont-été cqmposés et prê,­
chés :entre 1273 et 1283 par fr. Nicolas lui-même, qui occupait alors 
quelque professorat soit à Bologne, soit à Mifan, soit encore dans un 
studium de moindre importance de la province de Lombardie. 

Au plus tard en 1283, il quitta l'enseignement pour se ·consacrer 
entièrement à la prédication populaire et se- spédaliser dans Papostolat 
parmi les congrégations mariales de sa province; De cette époque da;.. 
tent' beaucoup de serrnops du premier recueil et presque tous ceux du 
second. Ce dernier -· contient exclusivement des prédications mariales. 
L'index au f. 107 dit qu'il se· compose entièrement de collàtions sur la 
Vierge, é'est-à-dire de sermons plutôt brefs, prononcés dans la soirée. 
Il nous semble cependant que la première section (nn. 177-190) du re­
cueil marial, consacrée aux quatre fêtes liturgiques de la Vierge (Purifica­
tion, Annonciation; Assomption, Nativité) contient des thèmes de sermons 
prêchés le matin pendant la grand'messe, tandis que les collations pour 
ces mêmes -fêtes se· trouvent dans la seconde section, ·laquelle -n:e ·com­
prend que des colfatfon:s prêchées le soir ,en congrégation (n:h; 191..:239). 
Celli:s-:-çi 'constitUyüt la' ·majeure partie élu recueil mad~I._ 'Elles datent 
d'Imola depu_is le cléb4t de juillet 1286 jusqu'au 9 avrit' 1287 (nn, 191-
219); puis .de Milan, du 13 août 1287 jusqu'au· 15 août 1291 (nn. 220-
239). Elles se stiivent(à quelques tares exceptions près; selon l'ordre 
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chronologico-liturgique dans lequel elles ont été débitées. C'est ce qui 
faèilite leur datation, dans le c~s où la' date n'est pas explicitement 
marquée. . . , 

D,~ns son recueil marial, f1;. Nicolas sè contrnte 'en général de noter 
le thème scripturaire sur lequel il a prêché et d'indiquer sommairement 
le plàn d'après lequel il l'a développé. La haute spéculation scolastique, 
que nous rencontrons quelques fois dans le premier recueil, est laissée 
dè côté dans le recueil marial. Les idées mises en·~vant ~orit à la portée 
qu pi~ux public non spécialisé aµquel s'adress13J.ent ces collations, q1,1i, 
pnesque toutes, ont été composées et débitées, par fr. Nicolas lui-même 
quelques-unes seulement sont de confrères inconnus dont nous retrou­
vons les noms en marge: fr. Étienne· (n. 186); · fr. · M.;. (nn. 193, 199), 
fr. Âibert {nn. 214, 216). Une seule fois (n. 223), il fait remarquer que 
la collàtion préparée n'a pas, é,té prêchée. ' 

Chronologiquement parlant, les deux recueils s.e . complètent: le 
premier commence, au plus tard, en 1273, le second débute probable­
niènf au même moment, du moins pour les hh. 177-190. A partir de 
1286 {nn. 19i-239)' les deux séries s'enchevêtrent et St) confondent. 
C'est pourquoi nous avons composé lé tableau suivant, coordonnant les 
dates des deux recueils, soit qu'elles s'y trouvent marquées en toutes 
lettres, soit que nous les ayons établies à l'aide d'un calendrier. 

Milan? 1273 juill. 25 s. Jacques '• 
Parme 1275 déc. 6 s. Nicolas 
Milan 1283 juin 29 ss. Pierre et Paul • 
Milan? 1283 déc, . 6 s. Nicolas 
Milan? 1284 juill .. 25 s. ,Jacques 
Milan, 
Milan? 
Brescia 
1m:01a 

id. 
d. 
id. 
id. 
id. 
id. 
icil, 

id: 
id. 

. ,id. 
id. 

-., id. 

"id. 

1285 mai 3, Ascension 
1285 déç. 26 s. Etienne 
1286 avril 14 Pâques . 
1286 juin. 2cj ss. Pierre et Paul . 
1286 juill,' 3 en congrégatioh, ·1er mercredi du mois 
1286 j1ûll. 10. è'n cohgr,, ,f!, ;Félicité,, 28 mernred,i 
1286 juill. 17 en congr., 38 ,mercredi du .. ,m~is .. 
1286 juill. 24 en congr.,. s. Christine, 48 mercredi. 
1286 aoftt -4 en congr. 1°r' dimanclie dù ~ois 
1286 aoht :S s. Domtniquè . , . . ' · 
1286 aoftt. 15 Assomption et octave .. 

·1286: sept.»8"•Nativité,de la -Vierge et-octave ,, 
.1286 s~Pt•,, 8 Nativ. de la Vierge, apud Caritr,itt1m 

1286 sept. 8 :('l'ativ.,jn do,71!0 q_uifl ft1it domin_ica .• 
1286 sept. 18 en congr., je 'mercredi, quafrèteniPs 
1286 niiv. 3 en ê~ngr;, 1er dimanche dù mois' 
1286 nov:' 20 èh congr., 38 mercredi du niois-

n. 71 sermon 
n. 79 sermon 
n. 108 sermon 
n. 39 sermon 
n. 41 sermon 
n •. 43 sermon 
n. 163 sermon 
n. 82 sermon 
n. 108 · 'sermon 
n. 191· .. collation 

, n. 19:il. 'c_ollation 
n. 193 collation 
n·. 19f, collation 
n. 195 collation 
n. 164 sermon 
n. 196 collation 

• n. 197 coll11,tio.n 
n. :zoo cqllati!)n 
n. 201 collation 

'F 

n. 203 collation 
n'. :i'o6 ' colliitli>n 
n. 207 coliàtion 



Imola 
id. 
id. 
id. 
id. 
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rz86 déc. 18 eri congr., 3° nièrcredi du mois n:. 210 ,collation 
x.:z87 janv .. I5 en congr., 38 m~m;redi .du mois n. 2u collation 
1287 janv. 22 s. Vincent n. 165 sermon 
1287 févr. 2 Purification . n. 212 conation 
1287 févr. 19 en congr., 38 mercredi, m. dès cendres . n. 213 collation 

id. 1287 mars zs· Annohciation . n. 215 collation 
id. - 1z87 mars 26 en congr., 4 8 mercredi, m. de la Passion n. 216 collation 
id. 
id. 
id. 
ici. 

Milan 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 

1287 avi;H 2 en: congr., 1er mercredi, mercredi saint n. 217 collation 
1287 avril 6 P~ques. . . • . • . . . . . . . . . n. 166 sermon 
1287 avril 6 PâqÜ~s, en congr. . . . . . . . . . . . n. 218 collation 
1287 avril 9 en congr., ze mercredi, m. après Pâques n. 219 collation 
1287 juin' 24 s. Jèàn• Baptiste. n. 167 sermon 
1287 aoO.t J3 en coqgr,, s. Hippolyte,· 2e mercredi .n. 220 collation 
1·~87 aoO.~ 15 Assqmptiqn. . . n. 224 collatiqn 
i288 mars 31 en congr., 5e ~ercredi du mois . . n. 225 collatfon 
1;88 ~~ril 5 date probable de !'Annonciation transférée n'. 222 c9Jiatfon 
1288 avril 7 en congr., mercr. dims l'oct. de l'Arinonc. n. 223 · c~llatiori 
i288 avril 29 s. Pierre Martyr n. 169 sermon 
1288 mai 5 en congr., vigile Ascension, 1er mercr. n. 226 collation 
1288 aoO.t .I5 Assomption. . ", n, 229 collation 
1288 nov. 17 en congr., 3° mercredi du mois n. 232 coll11tion 
1289 févr. 2 Purification, pour des religieux . n. 233 sermon 
1289 aoO.t 7 en congr., 1er dimanche du mois n. 234~ collation 
1289 aoO.t 15 Assomption. ,, n. 235 collation 

id. 1290 mars 25 Annoticiàtion . n. 2JS collation 
n. 236 collation id. 1290 sept. 8 Nativité, en congr., un vendredi 

id. 1291 janv. 7 en congr., 1er dimanche du mois n. 237 collation 
id. 1291 mai 6 s. Jean devant la. Porte Latine n. 170 sermon 
id. 1291 juin 20 en congr., 3e mercr., mercr. apr. Trinité. n, 238 collation 
'id. 1291 aoO.t 10 s. Laurent ,, .. n. 17t· ,sermon 
,id. 1291 aoO.t 15 Assomption. ri .. 239 collation 
id.. 1293 mai . 17 Pentecôte n, 173. sermon· 

Cette table nous aide à étudier de phts près la pr,édicatioq_:c;lans. les 
congrégations .mariales .et à établir le calendrier de leurs réunions du 
soit;' tel que l'usage Pavait établi-en Lombardie. Voici les. cè>hclusions 
àuxquelles' nous aboutissons. 

Aux qu1;1,tre fêtes de . la Vierge on prêchait n.011 seule.ment le matin 
(sermo) pendant la grand'messe, mais aussi le soir (colla#9) pendant la 
réunion de la .. congrégation. A partJes sermons pour ces quatre fêtes, 
notés au début du recueil marial (nn;- 177-190), nous trouvons ert effet des 
collations· pour la Purification aux nn. '209, 212, 233, ·pour l'Annoncia­
tîoh àtix nn. '198, 21$, 2Û, pour l'Assornptio'n aux Iin. 205, 224, 2i9, 

~3,o~:,;39, pour la Natiyité. ~ux :o,n. 203, 223, 236. La fêt~ d~ ).a Puri­
fication tombant assez s.ouvent pendant· la Septuagésime 1 alors qu'un 
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autre éyde 'de prédications allait commencer, on se contentait d'une 
seule 'réunion, ,le ' soir de · la fête·· même, tandis que . pour l' Assomption 
et 1pour la Nativité, il y avait collation tous ,les soirs pendant l'octave 
(nn. 196, 197). L'Annonoiation tombant assez souvent pendant la semaine 
sitinte, on fa reportait alors à une date ultérieure fixêe par les rubriques. 
En 1288 cette fête (n. 222) coïncidait avec. le jettdi saint; c'est pourquoi 
on la transféra, :soit a,u lundi aprèsla Qua,s~mpdo, c'est-à-dire aµ 5. avril, 
soit à une date fixe. secundum morem patriae,. c.omme disaient alors .. les. 
rubriques, •Dans le .premier cas il faudrait dater la. çongrégatiop. qui se 
tint ,,infra octavam · Annunciil,çionis mcclxxxviij (n. 2~2) du mercredi _ 
7 avriL En i 286; lors de la'station à Imola; fr. Nicolas iprêcha deux fois le 
î:hâthî dè 'la Nativité de la Vierge: 'unê ptemiêre fois•• da:ns l'église des 
sœùrs apùd C aritàtem,4'' et ütie se'èonde fois dlms l'église · dès frères: eodem 

die in domo, quia fuit dominica (nn. 200-201). Le thème fut"chaque fois 
différent. Ceci ne dispensa nullement le prédicateur de commencer, 
le s,oir même, une série .de huit collationi; .pour l'octave de la Nativité 
à !'.intention des membres de la congrég~tion (n: 197). 

Nous. avons <;lit ·au début de notre étude qu'un dimançhe determiné 
de chaqi:ie m<:>is, le~ congrégations mariales tenaient une réunion solen­
nelle avec 13erm911 marial. A)mola et Milan, ces réunions se tenaient 
le, premier dimanch_e, çlu .mois: clans n9tre. recueil nous trouvons quatre 

' -· ; • ' ' ~. . 1 • • ' ••• ,. ' " ' ' .· • • ' 

, ,. 

43 En pos.imt la première pierre de,I:église de Santa Maria _della. Carità hors de 
la v;ill~. d,~~g)pla (1~27) l' év~ci,4e ,Mai1:1ardin.o av/lit annex,é lli4- n.ouveaµ sanctuaire .non 
seulement un couvent de frères prêcheurs, mais aus~.i 1,1,ne _q>mmunau~.é d~ moniales, 
non ,exempte, mais vivant d'après la règle de s·. Augrstin soiis un seul et rùêm~· prieur. 
VJr~ bsd, les frères libà:ridohdèrént 'Sànta Mariii' 1de1la ëiitità' pour fondèr u'n cou­
vent propre et eiémpt,' plas près dé 'là ,ville, à côtéidè' l'ànciérine église paroissiale de 
San Niçolo, .dont on leur -confia Je service, Les, .moniales. demeu'raiiint soumises, à 
l'orflinair(_l et aµ.-~.h,!!,,Pi~re de Saint,Cas~\en, toµt en. re~1;iant la direct;i,on ,SJ?~f}t~~He 
4,es frères. En 1280, l'~glise de San Nicolo étant. en partie démolie ,par un tremble­
~ènt d·e terre,. ies frèrés · se cori~truisirén't, à ~ôté d'e~ i~ines; uhè église ti>riventuèlie 
pi:dpre, que l'évêque Sinnibald coris:iu:ta le' xet'm'àî 1'287 'en hôhneur dé S', Dotiliriique'. 
Voilà ce qu1!'nottil auteur entend par,·apud Garitatetn:et in d1>1f10, ,Q·uant au monastère 
de la Carità, le même éveque,l'a:vait, dèi, le 6 jaJ;J;yjer, 1286, ex(\,;npt~Ae J'aU:tori,é .épis~ 
copal,e,et. capitulaire, afin, de, faciliter. s.on incorporation à l'ordre des:frères prêcheµrs. 
C'e~t.dàns ~è cadr~· hii'\toriqu~ qu/ù faut repla~er les sermons et côÙations 'mariales 
de frère' Ni~~iàs et de ·ses ~ofu.p~gnons. Cfr>E. Meersserti~ii; O. î>:,'Le fondazidrii 
domenicane in Imola nel Medioevo, Memorie domenicane 58 (1941), pp. 65-73. 
S. Gaddoni, O.F.M., Le chiese della diocesi d'Imola, vol. I, Imola 1927; G. Benacci 
et G. · Fet'ri; èomi;>eridio della storia civile, eëëlesiastica et lettetariivdella città d'lmola, 
Imola 1810; L. Orsini, Imola e la valle del Sànterno, ,Bergàmo ··:r:90'7. ' " 
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collàtions mariales prononcées à cette occasion·(n. 195, 206, ~34, 2317)!. 
En 1286, le premier dimanche d'août coïticidant avec la première messe 
de sort confrère Barthélemy de Bologne, fr. -Nicolas.ne s'en crut.pas 
pour autant dispensé de prêcher, le soir en, congrégation, sur la Vierge, 
dontil commença par exalter les grandeurs,. pout passer ensuite, dans, la 
seconde partie de la collation, aux grandeurs du sacerdoce (n. 195): 

Tu· fabricatûs es auror'atrl' {if soletn. Et si spirituàliter accipiantur, possunt 
exponi de istis duobus: bènefieiis pro quibus hodie solempnizamus. Sumus 
enim congregati ad honorem beàte Virginis et ad hon01;em sacerdotis l;lOvi et 
misse nove. Ut etgo recordetur,de beata Virgine;dicit: Tu.fabricatus es.aura-. 
ram; ut eciàm tecordetur de officio sacerdotali collàto ecclesie, dkit: et ,solem~ 
Ut igitur videamus.,et l9qu11q1ur aliquid de, beata Vjrgine, cu,ius congregaci<> 
hodie agitur, sciendum quod a~rore atti:ibuantur quattu,or ·que c<;>nyeniunt 
beate Virgini . .. · · 

Sùr le calen&ier de la congrégation figuraient également tous · les 
' 

mercredis de l'année. Le fait est incontestable: nous l'avons trouvé 
mentionné dans ·1es documents nfficiels cités au 'début 'de notre étude. 

' ' ' 

Nous le trouvons également dans notre recueil. Fr. Nicolas lè signale 
souvent explicitement; d'autres fois, on peut le déduire des dates qu'il 
indique. Aux nn. 191, 217, i26, il s'agit du prèmîe'r mercredi du mois; 
aux nn. 192, 219, 220 du deuxième metcredi;'·aU:x nni'193, 202; 207; 
210, 211, 213, 232, 238 du troisième; aux nn. 194, 216 du quatrième, 
et finalement, le 31 mars 1288 étant le cinquième mercredi de mars, 
la congrégation eut lieu comme tous les autres mercredis, et fr. Nicolas 
monta ert 'chaire comme d'habitude pour haranguer· 1ses ci fidèles dé"' 
vots de. la 'Vierge ,; (n. :hs)'. . . . . . . . < . :· . 

No~s n',avons tr9uvé null,e part pourquoi' {11, réunio~_"hebdo,madâir~ 
de la congrégation se tenait le ,mercredi plutôt ,que tel autre jour. Peut­
être parce que le mercredi, tombant juste au milieu de la semaine, ,0ffrait 
ùl;l.e occasion pour: tèplon:ger lés fidèles dans une atmosphère dé foi et 
de' ferveur. C~pendant, l cette ~poque, toute l'Eglise, considérait dèjà 
le samedi comme spécialem:ent, dédié à la Vierge. Un passage attrib:q,~ 
à Jacques, de Voragine explique cette préférence de la façonLsuivante: 
Puisque le vendredi ,est consacré -à la mémoire de la passion, et de la 
niôrt du Chdst, lë 'samedi rappelle tout naturellëmetit lès' angôisses 
so~ffertes par sa Mère pendant que son fils reposait au tomb~aù 44

• Au 

• • • i • 

• ·" Dans ·son .Qu11dragesimale, serm1>,11 p1>ur le s11medi !lpl,'ès les. Cendres. Voir 
p. ex. l'édition de Mayence .1616, p •. 35. 
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xm 0 s. on voit en effet la piété r:nariale s'enrichir: de. l'idée de la « com7 
passion » de la Vierge; fortement soulignée par les, Servites 45 •. Dan~ 
certains recueils parénétiques dominicains de l'époque, p. ex. ceux . d~ 
Jacques de Voragine et d'Antoine de Parme, on a interpolé un sermon 
marial à chaque samedi du carême 46, preuve évidente que les prédi­
cateurs qui se pro.curaient ces serr:nonnaires, exigeaient une telle addi".' 
tion parce que la. pratique leur imposait de pareils sermons. 

La « compassion » de· la Vierge, et la « condoléance » de ses dévots. 
se retrouvent également dans notre recueil, mais fr. Nicolas de Milan 
n'accorde à ces aspects de la piété mariale aucune prépondérance 47• 

Son point de vue personnel est phitôt dogmatique et, .aµ fond,_ :polé-. 
mique. Il exalte surtout les privilèges de la Vie.rge qui découknt directe­
ment de sa maternité divine, JI s'oppose, sans le dire, aux patarins, qui 
niaient ce dogme. C'était là le but pour lequel s. Pierre Martyr aviût 
fondé les congrégations de la Vierge, et fr. Nicolas de Milan suit fidè­
lement cette ligne de conduite. D'ailleurs il rappelle à ses auditeurs que 
c'est s. Pierre Martyr qui a fondé les congrégations: Dans,,un panégy-, 
rique du saint, il montre celui-ci entouré de toutes les âmes qu'il a ame­
nées à Dieu: les hérétiques qu'il a convertis à la vraie foi, les catho­
liques qu'il a induits à faire. pénitence, les dévots de la Vierge qu'il a 
réunis en congrégations religieuses:. « Hec est enim multitudo quam 
convertit ex virtlite sibi data: sive ad fidem si eut hereticos, sive ad . pe-

45 Agostino M. Morini, Origini d.el culto. al111 Addoloi:ata, RoQla 1893 .. 
46 G. Meei;ssemap.1 O. J>., Le opere di. fra Antoniq Azaro.Parmenst; O. P., Arch, 

Fr. Praed., X (1.940),· p. 28. . · · ' : , ·' · · ·· 
47 La collai:i~n p;êchée en congrégation au début de janvier u87 commence 

ainsi: (< Beat11m me dicent omnes generl!ciones. Possunt ista verba e.sse .. consolatoria 
eorum qui Virgini condolebant, quanµo cum filio persecutton.em pacieba_tur, quando 
ibant in egyptum, fugientes Herodem, et ideo _ dicit beata Virgo: Nolite timere, quia. 
licet ista pacia;, . tamen · beatam ~e dicent omnes g~neraciones » (n: 208 ). La colÎ~~ 
tion prêchée \e me'rcredi après Pâques. 1288: « S~deo regina _et ;vidua non ~um. Apoc. 
Consùetudo. est quo'd· quando aliquis fuit in tribulacione. êt p~si:ea v~nit ad consola;; 
cionem, indicat amico ut congaudeat. Ita beata Virgo vos, qui estis de eius congre­
gacione, alloqu_itur qllasi dicens: Scio quia audivistis de mea tribwacione quam ha­
hui in passione filii mei, quando gladii pertransierµnt aniJ.Tiam meam, quam;lo vidi 
oc1;1Us wei~ ~liµm. me~m si~ illudi; sic tr;ct!lfi, ;ic. crucitigi, slq 1an:ceai{ ~ic claudi 
in sepulcro etc.. Condoluistis michi, .sed i11m congaudete michi, qufa transierunt et 
suçcessit gauc\ium, quia filius mewi re&urrexit; et iam e~clesia. daml\t, michi: Regin~ 
celi, le:tare, q~il! quem meruisti portare etc. et ide!) dico v:ob}s; quod _ego .. fam ~çdeo 
regina; vidua ides.t tribulata et dereHcta nçm sum. Et nota. qµare Virgo dicitut regi­
na ... » (n. 225). 

10 - Arch, Frari-, Praed. - XVIII 
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nitenciam sicut catMlicos, sive ad rdigionem sicut alios qui sunt 'in 
di:versis congrégacionibus·.! Nam quos verbo convertit, ad eius cotonam 
acCedunt. Unde Apostolus ab eo conversis dicit: Gaudium meum et co­
rona mea in Domino>> (n. 27, f. 18rb). 

Malgré le caractère schém.atique des collations mariales, telles que 
fr. Nicolas les a consignées pat écrit, il serait assez facile, en citant d'a­
bondants extraits, de montrer comment le dogme marial y est présenté 
atix auditéurs d'urte façon compréhensible, vivante, et très concrète. 
De chaque collation fr.· Nicolas note simplement 1° 1e thème ·scriptu~ 
raire, 2° la division oû les idées maîtresses autour ,des,quelles il groupera 
les pointsià traitet;,3° l'iina:ge au moyen de laquelle il veut, dès le début, 
captiver l'attentfon des· auditeurs. Nous n~avons trouvé ,aucune trace 
de miracula ou d'1:xempla. Tout l'art oratoire de ft; Nicolas semble avoir 
consisté à proposer le dogme au moyen d'images prises dans· la vie ,quo­
tidienne de 'ses auditeurs qui étaient généralement de simples marchands 
et artisans urbains. Au thème scripturaire m~me, fr. Nicolas attache 
une importance "beaucoup -plus secondaire qu'on ne voudrait croire à 
premièr~ vue. Il le prend là où il le trouve, voire même dans les offices 
liturgiques des féries et des fêtes qui coïncident avec la réunfon de la 
congrégation, même quand ces offices n'ont den à voir avec la Vierge 
(nn. 194, 202, 217, 234, etc.) 48 ; Il en fait ensuite ce qu'il veut, en dépit 
de toute exégèse littérale. D'un seul bond, il passe à l'image qui va lui 
permettre d'exposer quelque point de la mariologie. Le (développement 
ultérieur, l'habillement oratoire dirions-nous, se fait au moyen d'images 
empruntées à l'Ecritute, mais qui n'ont d'autre valeur que celle d'une 
image prise dans l' entouràge immédiat des auditeurs. Voici, parmi 
tal}.t d'autres, un passage qui montre le procédé de fr. Nicolas: 

Feria iiij post dominicam de Trinitate. Nemo potest facere signa que tu 
facis nisi fuerit deus cuin eo. Ioh.-Istud verbum dixit quidam princeps domino 
Ihesu Christo, videns signa que · faciebat. Qu.omodo autem deus fuerit cum 
illo homine Ihesu, hoc lingua e:J!:plicare non sufficit, nisi, in tantum quod ita 
fuit cum eo, quod ille homo fuit deus et .deus fuit ille homo, et hoc propter 

48 Voici deux autres. exemples de ce procédé: " Ecce mater mea et fratres 
mei. Matth. 2. In festo sancte Felicitatis, que venit die nietcurii, in die congre­
gacionis beate Virginis. Et non dicitùt génus · ma tris, scilicet generadonis que 
spectat ad beatam Virginern, et operacioilis que ·spectat ad beatam Felicitatem, 
riam se·quitut: Qùicùmqud fecetit voluritatém ... (ri. 192). - "In congegacione Mé­
diolàni,' dominica post Epiphaniatn. Cutn descendisset Jhesus de monte. Matth. 8, 
... Patet historia in' èv-àngèlio, sed quantum spectat ad congregacionem beate 
Marie, nota quod Jhesus descendit de monte quando natus et de Virgine ... (n. 237); 
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unitatem personè:' Sed ·q'Uià1 hodre fit con:gregacio beàte Virginis, pdtest ·expo­
ni · i~tud verbum de· bea:ta -•vfrgine; ut sit verbum. :fidel'is · devbti · beate Marie, 
qui •dicat 'ei: 0 beata -Virgèi; considero signa et miracula tua, et ideo vere dico:, 
Nemo potest facere etc.- Notan:dutn ergo quod Deustlièet· sit in omnibus san~ 
ctis, tamen singulariter fuit cum beata Maria, secundum sex modos dicendi, 
scilicet sêcundum sex similitudines. Fùit enim cum 'ea ·et'in: ea·sicut•ignis est 
in ferro, et hoc quia fecit eam ardere caritate. Item sicut flos in orto et hoc quia·· 
fecit eam odoriferam puritate. Item sicut splendor est in domo, et hoc. quia 
fecit eam radi;mterµ et luminosam vh;tute. It,em sicut mile~ .. est in ca~tro, et 
hoc qu,ia tt1ta~it,.~a.nJr.aJJ; Qmnibl;l~insicÙis inim,ici. 'Iteµi siq1t n,~uc~~ru~ ~St in, 
nay;i, et hoc'qùia, dh~xit eiiro ad bonuJ? p~rtum salutis, etert1_e. Itei;n, sicut ()ftO­

la~us est in, ,orto et)oc 9-µta. plantayit in ompi:1 Sr!1;1.li~a v_\r.tu_tul~,. et)~eo 
merito fecit et facit ~igna rp.ulta ... (n. 238, r: 103 vb). ·. · . . .. ·· . · 

• • • ·, • ,. • < ' 

, L'on devine tout de suite comment dans ce plan de sermon l'ora­
teur insère ensuite_ une foule de données mariologiques, qui, présentées· 
sous des· images frappantes, devaient faire croître la vénération pour 
la Mère du Christ .. Les confl;ères de · hotte prédicatêur semblent avoir 
été tormés à une même école oratoire~ Nous citerons, pour le prouver, 
le déb.ut d'une collation, pi:êchée en 12_86 par le fr. M. à la congrégation 
d'Imola. . . . 

Introduxit me rex in cellam vinariam et ordinavit in me caritl)tem. Cant. 
- In istis verbis domina-nostra regraciatur deo de graciis et donis sibi exhi­
bitis, ut discamus ab ea deo gracias agere de bonis ab eo nobis collatis, eo quod 
graciarum actio invitacio est ad plus dandum. Regraciatur ergo de ostensione 
amori1:1, que in introductione celle vinarie declaratur .. Sie- enim amicus, quando 
vult ostendere amorem erga amicum, introdqcit eum in cellam . .vini et .dat eo . 
bibere nunc de .isto vinq, nunc de illo. Cella. autem vinaria est quedam. èlevacio 
mentis ad dei cognicionem. Habet autem deus triplex vinum: primum albis­
simum, secundum dulcissimum, terçium fortissimum ... (n. 199, f. 92rb). 

Le plan est par le fait même trouvé, et au lieu de devenir triviale, 
l'image de l'ami invité à goûterles vins dans les celliers de son ami, 
devient un moyen très simple et en . même temps s~ffisamment digne 
pour expliquer les privilèges de la Vierge à des bm.1~geois italie1:1s qui, 
sûrement, avaient l'expérience de ces libations amicales! , 

Voici un passage . qui aura certainement plu aux ti,ss~rand,s et autres 
artisans de l'industrie de la -laine: 

Descendet sicut pluvia in vellus.i. Ubi _nota· quod beâta Vitgo dicitui­
velhis, secundum quasdam: similitudines .•. 'Nota 'q1,1od hi.na velleris ad hoc 
ut' fiat vestimentum, carminatur; :filatur, texitur. Sic beâta Virgo carrriinatur 
cum consideratur excellencia eius in: omnibus, cum 1altdàtur, cum pingitui',' 
cum invocatur; et -skut ·fana, quando .• ëâttninatll1\ àppâret · tnaioris= q11anti~: 
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talis et pulchritudinJs, sic beata Virgo, q"ijanto am,plius consideratur. lte,i;n 
filatur, quando predicatores de ea, subtilia l_ocunt\lr et pi:edicant. Item texitur 
quando adoratur, salutatur, veneratur, et t\,lnc efficitµr vestis ad calefaciendut,n. 
contra frigus et ad ornani;lum,. contra turpitudinem ... (n. ,:no, f. 94vl>). 

Les peintres d'lmola, qui assistaient à la réunion de la congréga­
tion, le mercredi 20 nov; 1286, auront certainemeut goûté ce sermon 
de fr. Nicolas: 

Cuius est ymago hec et superscriptio? Matth. 23 .. Tsta questio facta iu­
deis · ~i: heroclian:i â Christo... Potest fieri ista qtiest:io de ymagine Virginis 
in chius honore hiè sutritis congrégati, et potést istâ quéstio 'qùadrupliciter 
variâri, ut queratur cuhis est. ymago. tacione • foririacionis, J;"àcione posses­
sionis, racione representacionis, racione specialis devocionis;' 

Si queratur de beàta Virgine, cuius est hec ymago,. idest a quo formata, 
respondeo quia est spiritus sancti, quia ab ipso depicta et formata et san­
ctificata, et ita spiritus sanctus fecit eam pulchram, quod placuit oculis Dei 
et regis celestis, quem in sui concupiscenci1;1,n inclinavit. Unde voluit quod 
esset sppnsa sua et mater fi.Hi Dei. Cant.: Tota pulchra es. Et nota quo­
modo spiritùs sànctus, tamquam optimus artifex, fecit eam pulchram, pin­
gendo in ea omnes virtutes et omnia dona et omnes gracias. Prov.: Multe 
fi.lie congregaverunt divicias. 

Si queratur cuius est hec ymago, idest cU:ius possessio, idest a quo 
possessa, respondeo quod ista ymago est tota et totaliter Dei. Prov.: Do­
minus poss·edit me in inicio viarum suarum. Et nota quod Deus habuit 
eam sicut thalamum âd quiescendum. Eccl.: Qui creavit me, requievit in 
tàbe1'naculo meo. Sicut ortum ad delectandum. Cant.:' ûrtus conclusus es.' 
Shmt -navem ad 4ransmigrandum. Prov. Facta est :quasi navicula;. Sicut ca­
stellum ad defèrtdendum. · Luc.: Irtttavit -in_ quodda:m •castelluni. •, 

Si queratur cuius · est hec ym'.ago racione representacionis, idèst quem 
vel quid representet, respondeo quia representat quedam mira,. quia repre­
sentat matrem et virginem. Virginem cum feçup.ditilte, et n,.atrem cum filia­
cione. Quis audivit µnqu·am talia, scilicet quod esset mater et virgo simul,. 
et quod esset virgo et fecunda simul, et quocl esset mater et filia simul? 
A seculo non est audituin nisi de haç beata Virginel · 

Si queràtut cùhis est liec · ymago tacione devocionis, respondeo qtiod 
est generaliter omnium christianotum, sed ·specialiter religiosorum et specia­
lissime· ordinis predicatorum. Ipsi ,enim ex speciali devocione, quartdo au­
diunt matutinas, primam vocero emittunt dicèndo: Ave Maria, et sic de 
singµfüi horis. Etideo habe.mlls talfi specialem advocatar.n et specialem tu­
tricert). .. ordinis,. nani: e1;. ~psa ordini~ ha.bhum ,demonstravit et fratres ordil).is . 
suh, clamide se , habere,; quMi in . eius • ptotectione, ostendit,, siçut patet in, 
ill,a, .visfore que scribit.\lr in Yit.iJS:i, F.ratr,um., ;$urmi.s ergo •sut,, quià ipsa 1est 
nostr.a, ut tandem .a,çlillti ,a,b :eaj. p.erveniamu~ ad ,eam .. (n. ,207, f. 94i:l>). 
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L'examen dü recueil marial de fr. Nicolas de Milan: a donc été très 
instructif .. Il a permis de saisir ·sur le vif d'après ·quelle méthode, avec 
quelle intensité et dans quel esprit se pratiquait la prédication domini­
caine dans les congrégations mariales de la· province lombarde. Par ce 
détour, nous avons même pu remonter plus haut, et rejoindre s. 'Pierre 
Màrtyr, fondateur et animateur de· ces congrégations, dont l'esprit 
propre s'est conservé encore longtemps dans cette même province. 

Quelques réflexions s'imposent ici. Nous constatons que déjà· au 
milieu d'il xm0 siècle la prédication dans les églises dominicaines était 
admirablément organisée, de façon à prendre une ampleur considérable. 
Quand on ajoute au nombre des collations· mariales celui dés sermons 
ordinaires du matin, on obtient un total de 240 à 250 prédications par 
année dans chaque église dominicaine. Le matin, on suivait en effet 
les deux éycles Hturgiques de tempore et de sanctis. Le premier compre­
nait non seulement l_es dimanches et fêtes de précepte (p. ex. Noël, 
Ascension), mais aussi les féries à évangile propre, c.-à-d. tous les jours 
du carême, les octaves de Pâques et de Pentecôte, les vigiles de Noël 
et de Pentecôte; les Rogations, les samedis des Quatre-Temps. Chaque 
fois il y avait soit homélie sur l'évangile, soit sermon sur un thème pris 
dans l'épître du jour. 

C'est d'après ce plan que fr. Jacques de Bénévent 49 composa entre 
1250 et 1260 le premier sermonnaire de temporeque la littérature paréné­
tique dominicaine connaît en Italie. Urt manuscrit, provenant de Sainte­
Màrie.,Nouvelle, et conservé actuellement à la: Bibl. Nationale de Flo­
rence (A IV 857) n'en contient (f. 111ra.254vb) que la première moitié 
(Avent-3e dim. après l'oct. de Pâques) 50, mais elle est suivie d'une co-

49 Fr. Jacques de Bénévent figure dans un acte de donation pour le couvent 
de Gaète, daté du 15 aoOt 1255. ·En 1257, il est désigné pour accompagner le prieur 
de Florence au chapitre général de Toulouse (1258). Le 23 nov. "i:27!', nous le re­
trouvons à Viterbe (MOPH XX, 21, note). Son traité De potentiis animae se conserve 
dans lès mss. Toulouse 872- f. 43•9 et Magdebourg Domgymnàsiutn 203 f. 293-326. 
Les catalogues de Stams, Upsala et Pignon lui attribuent un co~mehtaire surs. Luc 
et s. Jean (MOPH XVIII, 29, 64, 75), 

50 En niarge: « Sermones fratris lacobi de Benevento », Début: « Ad te domine 
lêvavi animaxh Î:nèàm ... s'èmitas tuas edcièë me. Adventus_salvatoris ab antiquis pa­

. tribus multiplicitet presignabatut èt prènun.ciabatur ~t desiderabàtur, ut quodani­
modci occurrere'nt veniènti... » Fin: « .:; quale giiudium mîchi est qui in tenebris· sedeo 
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pie complète de son de sanctis (f; 256ra-333vb) 51, ou nous trouvons 
(f. 278vb) le: panégyrique de s. Nicolas que, pans Je recueil analysé plus 
haut, fr. Nicolas de . MHa;n reconnaît avoir .copié ex sermonibus fratris 

Jacobi de Benevento (n. 40). 
Or le colophon du de sq,nctis de Jacques de Bénévent dit: explicit,tnt 

serm.ones de fe~tis secundum predicatorum ordinem, c'est-à-dire d'après 
l'usage reçu chez les frères prêcheurs 62• En fait l'ouvrage comporte 
pour 66 fêtes de saints « prédicables » dans les églises dominicaines, 
soit un seul, soit plusieurs modèles de sermon. Mais en y regardant 
de plus près, nous constatons que le sermonnaire ne c9mmence pas, 
comme tous les autres, par la fête de s. Ai;idré (30 p.ov.) et ne fj.nit pas, 
comme d'habitude, par celle de: s. Catherine (25; ·nov.). Il débute, ,en 
effet par la fête de s. Mich~~ ( 29 sept.) pour se termiI,ier ,par celle de 
s. Maurice (22 sept.) 63• Tout étrange qu'ell!:l puisse paraître, cette dis-

I· 

et lumen celi non vide.~, et hoc sit satis». Le de ter,ipore de Jacq1,1es de Bénévent est 
précédé dans ce manuscrit (f. 11'1>-1 I rra) par le~ « ~~rmones dominic~l~s· fratris Guil­
lelmi [Peraldi] super epistolis ». D'autres exempfaires du de tempore de Jacques de 
Bénévent se trouvent à Bâle, Bibl. Univ. cod. B X 5, et à Madrid, Univ. Central, 
cod. 70. 

si. Pébµt: « Sig,nificavit deus que oportet fieri cito locutus per ,angelum suum. 
foh. Apoc. I. Q~ia secundum beatum Dionysium immobilis, le~ divinitatis est ex­
trema ... ,,. Fin: « iusticie illius carencia inducta est per originale. peccatum ». Le pa­
négyrique en question de s. Nicolas commence ainsi: « Erit enim naça'reus domini 
ab infancia sua et ipsè inoi:piet liberare Israel. ludic. xiij. Sanctorum novi testamenti 

.preconi11 .frequentere ·ac~ipimus .penes my;steda, ges~0rum ve,tetis,testame11,ti. .. ». Chez 

fr;- :Nic~1,~ de Milan, J\l te:xte du ~ermo~ est;UJ;l peu :l,lbf1~ls~- -d/e:ic~mpJaire du.de 
sanctis .con,servé· à ,la b'ïl;>liothèque de Zw\lttl (cfr. Die Handschriften-Verzeichnisse 
der Ci~terci~n~e~-Stifte Reun, Heilige~kr~uz-Neuklo~ter, Zwettl, Lilienfeid, B. I, 
Wièn 1891, p. 434, n. 387) s~i:nble être une·~daptation pour les· prédi~~teurs étran­
,gers à l'ordre des· frères prêcheurs. ··11 commence èn, effet par là' fête de s. · André et 
se termine par un sermon ·de animabus (2 nov.). Une main du xive siècle y a ajouté 
un sermon pour s. Thomas apôtre (21 déc.), et un autre pour s. Catherine (25 nov.). 

·Nous.n'avons pu examiner de plus. près ce manuscrit, qui remonte a.u x1118 s. et qui 
présente. encore d'autres. particularités intéressantes. 

•52 Cet usage était officiellement fixé à partir .de 1254-6 par l'ordinarium, tel que 
m,aître Humbert de Romans l'avait corrigé. L'ordinarium se lit dans le« prototype» 
conserv.é aux ai;ch~v:es,g,én.~ralices de. l'ordre et ,d,iins Add. ms. 23935 du British Mu­
.seum, dont.nqus possédons les variantes,-relevées par.E. Salisi:>ury, Voir W. R. Bo­
niwell O. P., A History of the Dominican Liturgy (121~-1945), 28 écUt., New-Yqr}{ 
1945. 
· 

5',Y'oicili;1 liste des fêtes de saints prédicables.dans l'Ordre,d'qprès le sermonnaire 
de Jacques de.ijénévent: Michaelis et·angelorum (29 sep~.), Hierol}ymi (30 sept.), 

.·Franoisci (4 pet.), Dionysii .(9 oct.~, Lucae·(r~ oct,), Simonis et ludae (28 _oct.), 'Üm,-
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position ne saurait nous· étonner, quand nous songeons que dans les 
couvents des frères, prêcheurs, l'année parénétique et 1\mriée scolaire 
étaient une seule et même chose. C'est pourquoi les deux commen­
çaient en même temps, c.-à-d. la dernière semaine de septembre. 

La prédication dans ,les .églises dominicaines faisait en ef;füt partie 
du prograrnme .d'enseignement; l'assistance aux sermons était obliga­
toire pour tous les frères; -en p~incipe, c'était le lepteur conventuel 54 

- lecteur public en même temps - qui, d'office, était .chargé de Ja 
pr~dication suivie dans.l'église conventuelle, t.andis que les. autres frères 
prêchaient, soit dans les autres églises de la ville, soit dans les villages 

nium Sanctorum (ier nov.), Commem. omnium fidelium defunct. (2 nov.), Martini 
(rr nov.); Elisabeth'(19 nov.); Ceciliae (22 nov.), Clemerttis (izj·nov.), Catharinae 
(25 nov.), Andrea·e (30 nov.), Nicolai' (6 déc.), Luciae (13 déc.), Stephani (26 déc.), 
Iohannis Ev. (28 déc.), Innocentium (28 déc.), Thomae ep. et mart. (29 déc.), Sil­
vestri (31. déc.), Seba~dani (20 janv.), Agµetis (ar ,Janv.)., Vinc,endi (22 Janv.), 
Convers: s. Pauli (25 janv:), Purificationis (2 févr.), Agathae (5 fév~.) 1 Cathedr~e 
s .. Petri Antioch. (22 févr.), Mathiae (24 févr.), Gregorii (12 mars), Benedicti 
(21 mars), Annuntiationis (25 mars), Ai:nbro'sii (4 avril), Georgii (23 avril), Marci 
(25 avril), Petri Martyris (29 avril), Philippi et Iacobi (1er mai), Invent. Crucis(3 mai), 
Coronae Spineae (4 mai), Iohannis ante Pottam Latinam '(6 mai), Michaelis en ange­
lorum (8 miü), Tl".!!1;1Slatio s .. Do!iI1it1icU24 mai), Barnabae (u juii;i.),: Gervasii et Pro­
tasii (19 juin), Ioh. Bapt. (24 juin), lohannis .et Pauli (26 juin), Petr\ et Pauli (29 juin), 
Comm:emoratio. Pauli (30 J{;in), Octavà P. et P. (6 juillet), Margaretae (20 juillet), 
Magdalenae (22 juillet), Iacobi ap. (25 juillet), ad Vincula Petri (1er aoiit), Inventionis 
s. Stephani (3 aoiit), Dominici (5 aoftt), Laurentii (10 août); Hippolyti et soc. 
(13aoftt), Assumptionis (15 aoftt), Bernardi (20 aoftt), Bartholomaei (24 aoiit), Augu­
stinis (28 aoftt), Decollationis s. Joh. Bapt, (29 aoftt). Nativ, B. M., Virg., (8 .sept.), 
s. Crucis (~4 sept.), Matthaei, (21 sept.),.Ma11):itii et soc. (22 sept.),. - On se geip.11nde 
pourquoi iJ n'y a pas 41l sermon pour s. Thomas apôtre (21 déc.); peut-être est-ce 
là une lacune dans le ms. florentin, qui contient encore d'a1,1tre fautes. I?'.11utre. pa,:t, 

· .on se demande pc;mrquoi il contient un sermon p_our l' Apparition de s... Micl).el 
(8 mai), qui ne figure pas dans l'ordinarium hùmpertin; peut-être .~s,t-ce l~,une a,ddf-
tion propre à Florence, voi)'.e m~i:n~ à .toute l'Italie. · 

64 Lè lectorat était. uneJonctio.n, non pas un ~i;ade a.c11gémiq~e dans l'ordre. 
La désignation des lecte4rs pour chaque couvent app!',rtçnait au, chapitre provin­
cial. Le lecteur n'était. pas nécessairement fils du c;ouve:nt où ihi;l!:e,çait SI) fonction. 
Le chapitre l'envoyait q4elque~ois de couvent en couvent. E:n principe sa fonction 
dur11it u1;1e année enti_ère. Daps quelques, t1t1droits, le lecteur, se. faisai1; rem.plaçer 
pour certaines leçons et pr~dications par le. }OUS~lecte1,1,r, Quant aux grac.les acadé­
miques (maîtrise ès arts, baccalaµréat et maîtri.s,e en théologie), c;ertains lecteurs l.es 
a_vaient açquis avant d.'être ,c;harg,és du lectorat, d'autres .les a.9qqérirent après avoir 
.exercé cette fo.qction avec fr1,1it pendan~ plusieurs années.• Pour; c9pquérir les grades 
ac;adémiqµes, ,ils devaient, évidemment aller 11uivre des. ç9µrs d11p!! un. studium- q1,1i 
était incorporé à une université. ·1··; ., 
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environnants (termini). Pcmr le public habitué de l'église conventuelle, 
le sermon du lecteur constituait un enseigneriient dbcttinàl · suivi, pour 
les frères étudiants une leçon pratique d' éloqu~nce sacrée. Le manuel 
de Jacques·de Bénévent servait aux prédicàteurs appelés à l'improviste 
à remplà()ede prédicàteut ordinaire, et quelques fois· au:x lecteurs con­
ventuels peu inventifs ou bien trop occupés pour pouvoir composer 
etix .. mêmes tout un cycle de sanc#s ou de tempore. L'œuvre de Jacques 
de 'Bétiévent était donc utile et pratique. Elle lui a valù dans les Vitae 

Fratrum lès 'éloges sûîvants: Homo maximaê litteràtufàe et âùctoritatz's, 

mâxirnus lettor· et excellentissiinus praèdicàtor 55• 

Le chiffre total des prédications annuelles dans les églises domini­
caines permet de comprendre combien grande est la part qu~ les frères 
ont eue dans le maintien de l'orthodoxie dans .les communes turbulen­
tes au xm 0 siècle. En étudiant les sermons et les collations de cette épo­
que, on voit que les Prêcheurs prenaient au sérieux la mission que le 
Sàint-Siegè 'kûr avait confiée. Ils cultivaient la prédication doctrinale, 
tout en lui donnant µne forme scolastique quand ils s'agressaient aux 
clercs et aux étudiants, ou · bien une forme imagée quand ils parlaient 
devant les simples fidèles. La chaire de vérité que les frères. érigeaient 
au milieu de l'église des fidèles, était donc bel et bien une chaire doc­
torale; l'enseignement qu'ils y prodiguaient était lé pro1ongement des 
cours de théologie donnés dans l'école conventuelle, même quand l'as­
sistance se composait de pieux marchands de drap et d'artisans dé­
vots, comme c'était le cas dans les congrégations mariales 58• 

55 MOPH I, 43 et 1i1. A ce dernier endroit, Gérard de Frachet ràconte que 
Jacques de Bénévent « in hoc capitulo fratruni Parisius asseruit se audivisse ab eo 
qui tune teiriporis secundum morêm ordînis tenebat capitulum ... » Or le chap. gén. 
de'Parfa dàte de 1256. Jacques de Bénévent n'y assista pas; C'est donc au chap. gén. 
de Toulouse (1258) qu'il apprit par celui qui avait présidé le chap. de Paris (1256) 
le fait qui' est rapporté pàr Frachet. 

56 On voudra bien noter que les congrégations mariales n'étaient pas les 11eules 
assoèiations pieuses érigées dans les églises dominicaines, et pour lesquelles les frè­
res prêchaient régulièrement. Il faut y ajouter également les confréries qui se réunis­
saient dans des égHses non dominicaines, et pour lesquelles,' en certains endroits, 
on demandait également un prédicateur dominicain. C'est à toutes ces confréries 
que maître H;,.mbert fait allusion quand il dit: « In ali'quibus nationibus, et maxime in 
ltalia, fiunt interdum aliquae congregationes sive 'confratriae in honoreiri beatae 
Virginis vel nlicufüs sànëti, ex quibus sequitur multiplex fructus. Conveniunt enim 
illi, qui sunt dè huiusmodi congregationibus,' certo tempôrè ad aliquam ecclesiam 
seu loctim religiosum et canfatur ibi missa àd hohoreni illius sancti. Item fit ibi sermo 
et iniitruëtio ad ' cohfratres » (Hurriberti · de Romanis, De· eruditione religiosorum 
praedicatorum, Romae 1793, p. 348). 



La prédications dans les congrégations mariales au XIII• s. 153 

.. Au début_ de cett~ étude, nolis avoris: dit tjtie'. les auteurs dominicains, 
à parHr de Justin dè Mieckhv, citent la. lettre apocryphe de Pi'erre de la 
'vigri~ polir ptouver · la grande diffus~on ·de la confrérie du Rosaire dès 
la preinière moitié du xm 0 siècle. Après l'exposé qu'on vient de lire, 
rçn çi>mprend 01ieux çomment ilfi! sont arrivés à .émettrt; une telle opi.., 
nion. Ils ont çependant .omis de prouver que les confréries du Rosaire, 
qui se multiplient à' partir d~ la fin du xv 0 siècle, sont une et m~me chose 
que les c9ngrégations mariales du xm 0 siècle. Cependant,, qui oserait 
prétendre qu'entrè les deux bouts de la chaine qui semble brisée, il 
n'y a p·as eu ·d'anneaux authentiques et solides? Qui osetait prétènd'.re 
qu'i1 y a eü vraiment solution ;de continuité? Dans cetté question; ,le 
dernier mot n'est pas dit. Lés deu~ réponses èontradictoires qù'on a 
données Jus·qu'à présent sont trop catégoriques pour être vraies: La 
réalité historique est toujo{.rs plus complexe que les · formulés tran-
cfiées. · · · 

APPENDICÈS 

1. Index du sermonnaire de fr. Nicolas de Milan. 

Notre liste des sermons contenus dans le sermonnaire de fr. Nicolas 
de Milan est conçue de la même façon que l'index qui se lit au f. 107. 
Nous adoptons sa numération, d'autant plus qu'elle se retrouve dans 
le manuscrit au début de beaucoup de sermons. Cependant, comme 
cet inc!.ex a dçs .la,cunes et qu'un mê~e nombre recouvre. parfois plusieurs 
sermons, now:1. le répétons quap.d il y a lieu, tout en y âJoùtant 4pe let­
tre, p. ex. 124a, 124b.,Le numéro d'ordre sera suivi du folio et .de la co­
lonne où commence le sermon. Nous indiquons ensuite le sujet du g'er­
mon, en adoptant la formule de la rubrique, dû bien celle de l'index si 
elles est plus clairè, oubien nous la rédigerons nous-mêmes, si l'on 
n'en trouve pas dans le manuscrit. Nous no4s écartons de la méthode 
suivie dans l'index, qui signale toujours le. premier mot de chaque thème. 
Ceci ne servirait de rien au lecteur, a moins de lui donner entièrement 
le thème scripturaire et· les premiers rriots du. développement; ce qui 
prolongerait notre article outre· mesure. En compensation, nous dorinons 
en italiques les r~briques et les note.s. ~argip.ales à caractère. historique, 
qui accompagnent beaucoup. de sermons. Si la .rubrique -ne fait que ré­
péter la note marginale, nous l'omettons. Si elle la complète, ou vice­
versa, nous fusionnons lés deux. 
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I. In quaterno qui incipit <LStelle dederunt »: 1 f. 1ra sermo ,in syi:;iodo. 
2 f. zra in synodo. - 3 f. zva ad clerum; - 4 f. 3ra ad clerum Pe [trus] de Sca­

[la ]. - 5 f, 3rb ad cletum: f. 4rb ad clerum. · - 7 f. 5ra ad cleruin.. - 8 f. 6rb 
ad clerum in synodo. - 9 f. 6vb ad clerum in synodo. - 10 f. 8va in Nativitate 
Christi, Crê[mone?]. - 1f f. 9rb in vigilia Nativitatis. - 12 f. 9vb s. Stephani. -
13 f. torb s. loh. Ev. - 14 f. 10va s. Ioh. Ev. - 15 f. ura s. Ioh. Ev. - 16 f. rira 
s.'loh. Ev;' - 17 f. uva ss. Innocencium. - 18 f. uva ss. Innocencium, non est 

recitatus adhuc. - 19 f. 12ra S. Thome ep. et mart. - 20 f. 12va s: SilvestrL 
, Il. , l'o quaterno qui incipit « Beatus »: 21 f. 13ra de intr0itµ scolarum, 

,exhortacio ad sapienciam. - 22 f. 14 ra .s. Mathie, fratris Tho [me] phi [losophi]. -
,23 f. 14 vb ad fodicès. -'- 24 f, 15va s. Augustini. - 25 f. 16v11, s. Augustini, frater 

Ni[colaus]. - 26 f, 17vb_ s. Petri Mart. -,27 f. 18ra s. Petri Mart .. --:- 28 f. 18rb 
.s. Petri Mart. - _29 f. 18va s. Michaelis. - 30 f. 1.9ra s. l,VIichaelis,. - 31 f. 19va 
Omnium Sanctorum_. - 32a,J. 19vb Omnium Sanctorum. - 32b f. 19vb Om­
nium Sanctorum. - 32° f. i9vb Omnium' Sanctorum. - 33 f. 19vb Omnium 
Sanctorum.. - 34 f. 2orb in Cena Doniini. - 35 f. 2ovb 'in die Pasêhe. -
36 f. 21ra in die Pasche. - 37 f. 21rb in die Pasche. - 38 f. 21va in die Ascen­
sionis. - 39 f. 21vb s. Nicolai, (frater] Ni[colaus], mcclxxxiij, quo anno obiit 

1 - • ' 

3 Ce sermon se termine au f. 2Va, Toute la colonne suivante (f. :zVb) est occupée 
par un fragment de la « Responsio fratris Thom.e de Aquino cum quibusdam aliis 
magistris a:d aliquas quaestiones propositas de occultorum vel secretorum revela­
cione ». Il commence, vers la fin de la quaest. 4, par les mots: « propter preceptum 
revelare secretum, ubi nullum imminet periculum aficuius ... », et se termine comme 
ailleurs par les mots: « ln hoc· non concordant illi magistri cum fratre Thoma » (cfr. 
S. Thomae opuscula omnia, ed. P. Mandonnet, Paris 1927, t. IV, pp. 499-501). No­
tre ms. donne quelques leçons meilleures. 

4 P{e_rr.e d~. S_cala O. P., devenu évêque de Vérone le _22 janv. 1291, mort le 
12 sept. '1295 (Eubel, Hierarchia Catholica Medii Aevi 12, 522). Voir un acte de lui 
chez Mimiachf, èbl. 186. Sur ses i:euvres, voir Quétif.!:Ëchar'd', Sc'riptotes O. P:, t. I, 
Paris i7'19, p. ·4'17. Le cod. 24 de Toulouse contient son commentaire sur S. Jean. 
Lès ,sermons 5-9 pourraient êtrn également de .lui. · 

9. Le même sermon se lit dans le ms. Assise, Bibl. .. communale 635 (f. 192V) qui 
,contient ~urtout des œuvres 'ci.•AI<lobrandino de Tusca~ella O. P. (cfr.

0

Àrch. Fr. Pràed., 
VIII, 188), et â.àri~ le ms.' Paris Nat. Lat. 15953 (f. 29:21')' q~i éontierit ù.n recueil pa-
rénétique de Nicolas 'de· Gorran O. P. · 

22 Dans 
0

l'otiginal, il y- avait fratris Thome phitosophi, mais le copiste Jean Ca­
,miscia, qui exécutait s<;>n travail .après la canonisation (1.323) ne put s'empêcher d'y 
.ajouter un sancti; Nous lisons donc en marge de sa copie: fris _S. tho. phi. Voir ce 
sermon à !'Appendice IL Sur deux autres sermons prêchés par~-- Thomas à Bologne 

. (1er et 28 dimanches de !'Avent 1268) ~oir P. Màndon~et, Th~màs 'd'Aquin, lecteur 
.à la curie romaine, Xenia thomistica, III 29-31; P. A. Uccelli;Due sertnôni inediti di 
Sari Tommaso, Genio cattolico, 1875; pp. 55-57; A. Walz, Sari Tomma:so d'Aquino, 
,Studi biograficj, Roma 1943, pp. 128-9. 

39 Selon Bernard Gui, le b. Jean de Verceil, maîtr.e gél).éral,de 1~64 à 1283 
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ven .. pater fr. Johannes magist~r ordinis apud Montem Pessulanum die lune xxix 
novembr_is in vigilia s. ,Andree. - 4,0,J. ~2rb S. Nicolai, èx sermo [nibus] fratris 
Ja[cobi] ,;[.~ Be[nevento]. - 41 f. 22va s. Jacobi, mcclxxxiiij die martis xxv,iulii. -
42 f. 23rb s. Fr~ncisci. - 43, f. 23va in Ascçn,sione, ann~ domini mxxlxxxv die 

iij mali in Ascensione, que tune venit infra octavam qeq,ti Petri Martyrisfèci hune 
sermonem Med,iolar,J,. · · 

III. In quaterno. qui incipit « Ego ipse »,: 44 f .. 25ra in Nativitate. -
45 f. 25r~ in Nativ,itate. - 46 f. 25rb in Circumcisj9ne. - 47 f. 25vb in Epipha­
nia. - 48 f. 26ra in Epiphania. - 49 f. 26vb in Epiphania. - 50 f. 26vb in Ep~­
phania. - 51 f. 27ra in Cena Dorp,~ni. - 52 f. 27va in Ascensione, - 53 f. 28ra in 

Penteco~ten. · ;-:- 54 f: 28rb in Pént~éosten. - 55 f. ,28vb de uno doctore. - 56 f; 28vb 
s: J;>auli Ap, :-: &1 fi' ~9vb, de S\l· 'f:dnhate. - q8}: 30~~ s. Michaelis. - 59 f. 3 I rb 
s. Michaelis.:-;60f. 31va S:;9,(~phwii.,:-: 61 t" 3f'vb s. loli.):~y. ,- 6?,f, ,32ra s. lob. 
Ev:. -:- 6~ f1 ,32v~.in J?entecoste{l. - 64. f. 32"',ain Pep.tecosten. - 65 f. 32vb_ in 
Pentecosten.. · · 
· · IV. In ,quaterne qui incipit:« l"ortis )): 66 f. 53{a s. Marie Magdal~ne. -
67f. 35va b, Augustini, [J,;ater] Ni[çola~]. - 6.8 f. 34rb. ss. Siwonis et Iude, 
Ut:<iter] .l\Ti[colaus]; - .~9 f. 34vb s,. Barna9ç. -;-- 7Q f. 34v~ in Cwwersione 
s. Pauli. - 71 f. 35ra s. Katarine, [frater] Ni[colaus]. - 72 f. 35va s. Jacobi Ap., 

xxv ùûii in fes~o s. Jacobi mcclxxiij. - 73f. 36rb s. PetdMart, - 74 t 36va ss. Ja­
cobi et f.hiJippi. - 75 f. 36và ·s. Joh. Ev. - 76 f. 36vb S. i;ltephani. - 77 f. 37ra in 

Tr~nsl~cione ,s. Dominici. - 78 .f. 37va·,s. ,À.p.p.ree. - 79 f. 
0

37vb s. Nkolaj, [fra­

ter] ~i[c~laus]. -80 f. 38ra s. foh. Ba{>t,.-:-,~1 f. 38ra s,. lo~. Ev, :-:82 f. 38va. in 

4ie Pasche apud B_rixiatri mcclx;ccçvj 1ie xiiij,,aprilis
1 

- 83 f,- 39ra in Ascensione. 
- 84 d. 39ra s. loh. Bapt. -, 85 f. 39ra s. lob.. Bapt. - 86 f. 39vb s .. Luce. -
87 f. 4ora s. Nicolai. - 88 f. 4orb s. Nicolai. - 89 f. 4ova s. loh. Ev. - 90 f. 4ovb 
s. loh. Bapt, -: 91 f. 41 rb s. Petri Mart'. - .92. f, 41va de Angelis,: de s. Michàele. 
:;- 93 f. 41Yl> de. Cruce, . ..,. 94 f. 42ra; 'in Pascha. - 9q 'f. ,42~~ ,S. Augustini. -
96 f. 42rb in Coi;iversione s. Pauli, - 97 f. 42va in, Translaci9n,e b; Dominici, 
[frater] Ni[col~us ] ... - 98 f. 42vb ~-. Nicolai, · . ·•· · · . . · 

V. In quaterno qui incipit << Numquid nostis »: 99a f. 43ra de Angelis. -
99b f. 44ra de Angelis. -'- 100 f. 44ra de Trinitate. - 101 f. 44va s. Nicolai. -
102 f. 45rl!, s. Thome Ap. - 103· f. 45rb ss. Phylippi, et Jacobi, frater Aymericus 

ser~Ù d,écédé « prid,ie kalend,as decembris », c.-à-d. \a Saint-André même (Martène 
et Dur1;1nd, Veterum scriptorum ... amplis~ima collectio, Paris 1729, t. VI, col. 499) . 

. 40 Sur Jacq4es de Bénévent, voir plus haut p. 149 s. 
69 Ce sermon présente assez bien d,e resse~blances avec le panégyrique d,e s. Bar-

1\~bé, imprim~ d,ans l'éd,irion ,4es œµvres de si Thomas (Parme 1864) t. XV, parmi 
les sermones festivi, n. 42, p. 21,6. · · 

103 Ayméric d,e Plaisance,,,enseigna à partir q.e 1280 d,ans ~es d,ivers studia d,e la 
province Jombarde. Vers la fin de 1303, étant lecteur à Bologne·, il devint provincial 
-<;le Grèce; en 1304, il fut élu i:naître général 4e .l'Ordre (Dict. d,'hist. et d,e géogr. 
ecclésiast. I, II?9-80). · 
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Placentinus. - 104 f. 46ra SS. Apost. Petri et Pauli. "'":105 f. 46vb de Apostolis. -
106 f. 47ra de Apostolis, nondum est recitatus. - 101 f. 47va de A1>ostolis Petro 
et Paulo. - 108 f. 4Sra ss. Apostolorum Petri et Pauli « OcuH rilei ad Domi­
num », [frater] · Ni[colaus ], sermo qui incipit « Oculi » factu,s fuit die martis in 

festo apostolorum Petri et Pauli Mediolani anno domini mcclxxxiij,· hic idem sermo 
Y mole anno domini mcclxxxvj die sabbati, et fuit primus quèm Jèci ibi, quia tune 
perveneram in vigilia beati Iohannis B<J,ptiste. __: 109 f. 49ra ss. Petri et Pauli Ap. 
- 110 f. 49va ss. Petri et Patili Ap. - 111 f. 49vb b. Petri Màrt. - 112 f. 5ovb 
s. loh. Ev. 

VL In quaterno qui incipit« Gin MattheU:m »: 113 f. s-ira s. Petri Mart. 
- 114 f. 51rb s. Nicolai. - 115 f; 5xva s. Au~stini. - 116 f. 52rb b. Dominici. 
- 117 f. 52vh in Nativitatè Domihi. - 118 f.' 53ra in Annunêiacione. _;_ lt!Ja. 

f. 53vb ih Cena Domini. - 119b f;' 54ra in Cen:a ùomini ..... 1:20 f. 54va Omnium 
Sanétotûm. - 121' f. 53ra in Natl.vitate. - 122 t 55ra de Adventti Christi. -
123 f. 56ra de Adventu Christi. - 124 f. 57rb de Trinitate. - 121'> f: s·sra ·ad 
Iudiêes ét 'Scolarés. - 126 f. 58-va dé Angelis.' __: '127a f. 59ra b. Oominici. -
127b f. 59vh b. Dominici. - 128 f. 6ora b. Dominici; ..:. 129 f; 6ov'à s. Pauli. -
180 f. 61rb S. Marci. - 181 f. 6:rvb de Trinita:te. - 132 f. 6:arb de Nativitate 

. : ' 
Dom:iiii. 

VII. In quaterno qui incipit« Veniet »: 183 f. 63ra Dom. xa. Adventus. -
134 f. 63rb de Adventu. - 185 f. 63va s. Andree. - 186 f. 64ra s. Andree, pre­
dittum sermonem recitafn't quasi totùm fr. Pht'lippus Vetcèllensis nepos qûondam 
magistri ordinis. -'137 f. 64va s. Nicolai. -.188 f. 64vb s. Nicolai. -139'f. 65ra 
s. ThomeAp. -140f. 65va deApostolis. -141 f. 6frta b. Dominici. -142f. 66va in 
Translacione b. Dominici, sermo non redtatus. - 143 f. 67va de Spiritu Sancto. 
- 144 f. 67vb de Sp. Sancto. - 145 f: 68rb de Cruoe. - 146 f. 69ra in Crucis 
Exaltacione. - 147 f. 69rb ss. Phil. et lac. Ap. - 148 f. 69va de mutua dilectione. 
- l49 f. 69vb de b. Maria Magdalene. - 150 f. 7orb s. Laurencii. - 151 f; 70','a in 
E,caltacione Crucis. - 152 f. 7ovb in festo Corone Spinee, - 158 f. 71va s. An­
dree. - 154 f. 71rb s. Bartholomei. - 155 f. 71va ss. Petri et Pauli Ap. --

136 Philippe de Verceil, neveu du maître général Jean de Verceil, dont kdêèès 
est noté au n. 39. Il récita le sermon n. 136; ce qui ne veut pas dire qu'il en est l'au­
teur. C'est le premier sermon d'une collection anon. de sermons de sanctis, qu'on 
trouve dans le Clm 14832, Paris Nat. lat. 3731 f. 100, Strasbourg 94 f. 178 et Rome 
Corsiniana 40 E 26 f. 26r, - Il ne s'agit évidemment pas fr. Philippe Carisio de 
Verceil (t 1265), procureur de l'Ordre au procès de canonisation de s. Dominique 
en 1233 (MOPH XV 123; G. Mothon, Vita del b. Giovanni da Vercelli, Ver­
celli 1903, supplément, p. 53 ss.), mais de Phil. de Verceil, prieur de Mantoue 
en 1299 (C. Cipolla, Documenti per la storia delle relazioni diplomatiche fra Ve­
rona e MaI).tova nel sec. XIII, Milano 1901, p. 369). 

· 146 Ce sermon se lit à fa fin ·du de sanctis de Gùibert de Tournai O. F.M. dans 
le cod. Paris Nat. lat. 3539 f. 237va, mais cette copie diffère quelque pèu des autiès 
exemplairès de la même œuvre. · · 
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15~ f. 52rb s. Francisci. - 157 f. 72,va s. Francisc.i. - 158 f. 72,vb s. Luce. -
159 f._73ra de .i\.postolis,fratris Bassiani. -160 f. 74va .s. Nicolai. -161 f. 74vb 
s. Petri Mart. 

IIX. lp, quaterno.qui incipit<( Quam pulchri »: 162 f, 75ra ,b. KathariQe, 
anno domi'ni mticlxx~ die dQtf!,inico in fe~to.Kath_a,r.in~. -163 f. 76ra s, Stephani, 
frater Ni[colaus.] .anno domini mcclxxxv die mercurii x~ey decembris. - 164 f. 76v,a 
b .. Dominici,/r. Ni[colaus] anno domini mcclx,xxvj infesta b; Dominici apud 

Ymolam. :-165 f. 77i:b s. Vince.ncii, mccl~xx~ij. -16~ f. 77vb in fè~to Pasche., 
mcclxxxvij die vj aprilis. - 167 f. 78rb s. Ioh. Bapt., apud Med(olantfm a, d. 

mcclxxxvij. - 168 f. 79':tb de s .. Ioh. J;lapt., collacip,. - 169 f. 79,va s. Petri Màrt., 
[fraier] Rqg[erius].-170 f. Sora ~.Iohannis :3:nte.Portam Lath,am, .Jltfediolani a. 
d. mcclxxxxj frater Ni[colaus]. - 171 f. 81rb ~. LaurencH a .. d. mcclxxxxj apurJ, 
Med,iolanum. :-172 f. 82,rb s .. Augu~tini, et non est recitatus. -173 f. 82,va .in fèsto 
Pentecosten,frater Ni[colaus]a. d. mcclxxxxiij, die xvij apudMediolanum. -174 

f. 84ra de Apostolis. -175 f. 84rb de Adventu.-,- 176 f, 85rb in Capite ieiunii • 
. IX. In quaterno qui incipit « Egredietur », ,cpllaciones de heata Virgine 

per totum: 177 f. 87rp. in Anminciacione. - 178 f. 87ra in . Purificacione. -
179 f. 87va in Purificacione. - 180 f. 87vb in Purificacione. - 181 f. 8Sra in Pu~ 
rificacione. - 182 f. ggra iq. Annunciacione. - 183 f. 88rb in Annunciacione. -
184 f., ggva in Annunciacione. - 185 f. 88vb in Assumpcione. - 186 f. 89ra in 

Nativitate,frater Ste[phanus]. - 187 f. 89va in N:ativitate b. Virg. - 188 f. 89vb 
in Assumpcione. - 189 f. 9or~ in Nativit~te b,.Virg. --d90 f. 9orb in Annun­
ciacioµe. - 1~1 f. 19orb de b. Virg., mcclxxxvj die mercurii iiJ iunii (l~sez: iulii) 
apud Ymolam. - 192 f. 9orb de b. Virg., in festo s. Felicitatis, qui venit die mer­
curit in die congregacionis. - 193 f. 9orb de beata Virgine, frater M. -
194 f. 9ova de b. V:irg., a. d. mcclxxxvj de mense iulii in congregacione, quo die 
venit festum b. Christine. - 19(> f. 9ova de b, Virg., collacio que incipit« Tufa­
hricatus »Jacta fuit in. missa nova fratris Bartho[lomei] Bqn[oniensis], que 
cantata fuit a. d .. m,cclxxxvjdominica pr-îma augusti in qua fit congregacio b. Virg. 
apud Imolam et fuit dicta domini<;a die iiij augusti. - .196 f. 91ra them1;1.ta 
octo de b. Virg., ut. videtur pro festo et diebus iQ.fni octava.m. - 197 

f. 9xva themata octo pro festo Nativitatis b, Virg. et diebus infra octavam. -
198 f. 92,ra in•Annunciacione. - 199 f. 92,rb de beata Virgine, frater M, 
in congregacione. - 200 f. 92,va in Nadvitate b.Virg., apud Caritatem de Ymola 
in ipso die quo fuit dominica mcclxxic'l)j die 'JJiij s,eptembris. - 201 f, 92,vb in Nati­
vitate, eodem die in domQ., quiafu# domi.nica, - 2.02 f. 92,vb de b. Yirg., in con-

158 Bassien de Lodi, lecteur au couvent de Venise vers 1269--70. Thomas d'A­
quin lui envoya une. réponse à certaines questions posées par les étudiants. Voir 
J .. Destrée dans Mélanges Mandonnet, I 103--140 et Th. Ki!ppeli dans Arch. Fr. 
Praed., XIII (1943) 181. 

175-6 Sermons ajoutées par une autre main et complètement étrangers au re­
cueil de fr. Nicolas de Milan. 
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gregacione b. Virg. feria iiij qu~ndo fuit ieiuniu'm iîij temporum in septembri, in 

conventu Y mole mcclxxxvj. '- 203 t 93ra in Nativitate b. Virg., Ïn cdngrègacioni' 

b. Virg'. - 204 f. 93ra de b. Virg., in congregacione et potest dici in Assumpcione: 

- 205 f. 93va in Assumpcione. '-'206 f. 94ra de b. Virg., !mole in cohgregacione 

in prima dominîca mensis nov'êmbrîs incclxxxvj. -''207' f. 94rb de K Virg:,'Jerià• 
iiij in ·tongregacione èodèm' mense,_ XX diè; - 208a f. 94rb de b. Virg., . in congre­

gdcione. ·_ 208b f. 94va''dé'b. Virg.; [in congregaèione]. - 209 f. 94va in Pudfi­
cacione. - 210 t 94vb de b. Virg., in congregacione ante Nativitatem [Domini]. 

- 211 f. 95rà de b. Virg·:, méclxxxvij feria quarta in congregacione b. Virg. Marie 

die xv idnùàrii'Imble. - 212 f. 95rb inPuri:fîcacione. 213 f. 95rb de b. Virg., 
feria iiïj zn quadragesiina, quandiJ fit ~ôngregacio b. Virg._ - 214 f; 95va de b .. 
Virf; fr. Àlb[ertus] apud Jmolam'. _ · 

X. ln quaterno qui incipit« Missus est· Gabriel » item collaciones de b. Vir~ 
gîne per totum.: 215 f: 96ra iri. Arl.nunciacione, a. d. mcclxxxvij die martis in 

festo annu'nciacionis apud lmolani 'dii · xxv · marcii. Item apud Mediolanum 

mcclxxxx. '-- 216 f. 96va de b. Virg., mcclxxxvij infra ebdomadam de passione 

apud Jmolamfr.Alb[ertus]. - 217 f. 96vb de b. Virg.,feria iiijin congregacione 

b. Virg. in/ra ebdomadam sanctam . ...: 218 f. 97ra in festo Pasche. - 219 f. 97rb de 
b. Virg., in congregacione b. Virg: post Pascha. - 220 f. 97va de b. Virg., in con­

gregacione, que fuit in festo ss. Ypoliti et sociorum in ecclesia s. Eustorgii 

mcclxxxvij. - 221 f. 97vh in Annunciacione. - 222 f. 98ra de b. Virg., in con­

gregaâone infra octavam Annunciacionis mcclxxxviij. -·223 f. 98vb de Nativi­
tate b. Virg., collacio non est reêitata. - 224 f. 99th in Assumpcione b. Marie 
Virg. - 225 f. 10ora de b. Virg., mcclxxxviij in congregacione b. Virg. post Pa­

sca. - 226 f. loorb de b. Virg. in vigilia Ascensionis in congregacione b. Virg. -
227 f. 10ova de b. Virg., [in congregacione]. - 228 f. 10ova de b. Virg. [in con­

gregacione]. - 229 f. 10ovb in Assumpcione. - 230 f. 10ovb in Assumpcione. ·_ 
231 f. 101rb dé b. Virg. - '232 de b. Virg. mcclxxxviij die xvij novèmbris in con­

grègat:ione Virginis. - 233 f. 102ra [ sèr'mo] in festo Purificacionis et gracia 

communionis mcc89 pro religiosis. -' 234 f. 102va de b. Virg. in congregaciôtie 

b. Marie Virg. Mediolani anno domini mcclxxxviiij dominica quando legitur pre­

dù:tum evangelium « Videns lesus civitatem flevit super illam ». - 235 f. 102va in 
Assumpcione,' Mèdiolani. - 236 f. 1031-a in Nativitate b. Vi~., Mediolani 

mcclxxxx die venèrt$ in congregacione b. Virg. - 237 f. 103vb de b. Virg., anno 

domini mcclxxxxj in congregacione Mediolani dominica post Epiphaniam. -
238 f. 103vb de b. Virg., feria iiij post dominicam de· Trinitate. - 239 f. 104ra de 
Assumpcione. - 240 f. 104 rb de stultitia peccati. 

·240 Même main que les nn. l7S-6; Ce sermon est également étranger au recueil 
de fr. Nicolas de Milan. De cette même main, nous avons au f. l09 un second index 
des sermons. 
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II. Panégyriq~~ ide' s. Mathi~s par (( fr. Thomas le philQ~~phe)) 
. . . . ; (ll~ 22) . . . . ... 

Cecidit sors super Mathiam. Âct. ·vu. Hic consideranda sunt primo di­
vina electio, ibi: Ceà'd~'t sors; secµndo nominis interpretacio ibi: s~per JM,athiam . 

. i. Sciendum autem quod prima synodus. ecclesie, in qua fuerunt CXX 
patres, usa est sortibus ex diyiila revelacioné, .previa tâmén oradone scilicet 
cc Tu domine, qui corda nosti omnium, oste~de)) etc., quia II Paral. XX: cc Cum 
ignoremus quid agere debeamus » 1 etc. Dicit Origenes super· Iosue: « î>rece­
den(e o~acione. ,non iam c~su sèd providencia sors divinrim iudicium defëre­
bat );, :&eda edam diciit:' ci Hic ~orte eligjtur ne dïscrepet à lege 'iù qua: ~Ull).­

mûs saberdos sorte querebatùr )), Ante publicaéionem ~nim evangeiii: licitum, 
fuit lègis ·~orem servàre, sed iaili non licet in spiritùalibus uti sortibus: Hëc 
autem sors potest dici signum ~eleste, scilicet quidam splendtir de cefo de­
scendèns super Mathiain, per quem daretur intelligi quod. ipse esset ad apo­
stolorum numerum assuroendùs,' êt hoc secunduni' Oyonisîuni 2

, quî · ait: « De 
divina so'rte Mathie data alià alii dixeiùp.t, nec recte, ut extimo; meum et ipse 
sensum dicam: Videtur michi scriptûra sortefa riominasst:' divinum cj_*oddam 
donum, declarans Mathfam quasi· divinacicine ostensü'in ii. :r otest edam hic 
sors dici signum terrestre, sicut communite~ fit in sortjbus. De· hac Augusti­
nus: « Sors non est aliqùid mali, sed res in hum.ana dubitacione posita divi­
nam indicans voluntatem ». Potest eciam sors dici donum spirituale, scilicet 
gracia, Eph. I: « Per quém sorte vocati sumus ». Item dignitas apostolica, 
Sap. III: « Dabitur illi fi.dei donum electum et sors, idest dignitas, in templo 
dei àcceptissima », in templo: idest in eéclesia. Item gloria, Sap. V:« Quomodo 
computati slint inter filios dei et inter sanêtos sors illoruiri est ». Hec autem 
tripléx sors, scilicet gracia, dîgnitas apostoHèa, gloria, ceddit super Mathiàm. 

'Dicitùr ~utem gracià sots 'triplîd tacione: · ' • ' · · ' · • ; 
1°. Sortis est personam non respicete, Prov. XVI: « Sortes mittuntur 

in sinum, sed a Domino temperantur )), qui scilic~t non est personarum ac­
ceptor. Sic gracia non respicit condiciones petsonaies, l Cor. i: <è Videte voca-

1 Le mê~~ texte est cité par S. Thomas dans le Quodl. xü,· art. 35: Utrum 
liceat uti sortibus. 

2 Ce passage du Pseudo-Denis est cité pa:r S. Thomas, soit ph:ùi littéralement, 
soit d''après une· autre version, dans son opuscule De .sortibus: ,, Dionysius dièit V . 
cap: Ecclesiasticae Hierarchiae de divina sorte qùae sUper Matthiam diviriitus ce­
cidit: Alii qµidem àliter dixerunt non religiosè tractantes sicut arbitror, Meam autem 
et' ipse· întentionem dicam. Videntur mihi sacra eloquia sortem. nominare thearchi­
cum, idest divinum quoddam donum demonstrans illi hierarchico choro, idest apo­
stolico, divina electione susceptum ». (S. Thomae Aquin. Opuscula omnia, t. III, 
Paris 1927, pp. I 56-7). 
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tionem vestram, fratres, quia non multi sapientes » etc.; sed respicit ta~en 
condiciones divinas, Y sa. L~V: <c Super quem requievit .spiritu~ sanct~s » etc. 

2 ci; Sortis est ius cdnferte, Ps. n:' << $orle divisit illis' tètrain >> ëté. Sic 
gracia confert ius cum nomine celestis (regni]: Rom. VIII: « Quia que spiritu dei 
aguntur, hii fi.Hi dei sunt »; toh~ I: cc Dedit eis potestatem filios dei fieri » etc.; 
Col. l: « Qui dignos nos fecit in pàrtem sortis. sanctorum ». 
. 3°. Sortis est contradictiones dirimere, Prov. XVllI: « Contradictiones 

comprimit sors ». Sic gracia dirimit contradiction,es carnis et spiritus, subi­
cièndo carnem spiritui, sensualitatem racioni, nam Iebuseus subiugatus est, 
etsi non exterminatus. ' · ' · · 

Il.' S~rs super Matkiam. Mat~ias _ interpretàtur clonacio dominL Nam 
domfous dohavit etim ecclesie sue ut ducèm, doëtôrem, mediatoreIIl. Diéo : 
quia dominus donav_it ~t duc~m, Y sa LV; c< Ecce test~m populis m[ eis] d~cti eum, . 
ducem ac preceptorem gentibus ;;, ut· doci:orem: foeL :ÎI: « Letam~nirri. d9~ 
mino deo vestro, qui ded~t vobis doctorem . iusticie », ut mediatorem, . sciiict;t 
inter deurµ et popuit'1m: Y s'a XLIX: « Dedit te Ïµ f ed\ls populi mei ut susci­
tar~s terram »; Deut. V: « Èg(! se9uester et med.~~s fui _inter ·deum et vos n. Est 
eciâm duci obedJendum, doètori credendurn., µiediatori adherendum. . . 

Î~ civitate v:iri littérati sunt sicut_ d~è~s; do6to~es et meciiafores: 
,., .1°. Duces in con~iiiis. èonsiliarii en:im sûnt 's·ic~t opù1us civitatis: Avi­

cenna: « Ocuiùs habei elevatfonêni . sup~r ~mnia membra corporis,' scilicèt 
ut dirigat ea ». Ezech. HI: « Filii hominis, speculatorem dedi te domus Israel »: 
Ideo Matt:h. vl « L~q:'~a ~orporis· tµi, Îdest civitatfs, oculus t_utis » etc. 
A4gustinus

1

X Confessfo~~~: ;< 6~uli ~unt ad n,osci:ndum· in sensib~s prin­
cipes ». Sfout enim in celo est trîplex hiera~chia angelorum, scilicet superior, 
media et inferior, (;lie in èivitate consiliarii vel iudices, milites et populus. Nam 
primo apud Romanos' Romulus divisit civitatem in senatores, milites et popu­
l~n:i- Se~. qualfs e~!e ,df:beant,. _dh:i~µi: E~?d,, JJilI:, « PJ<;>vide_ de o~ni ple~e 
v1ros sap1entes et ttmentes deum, tn qutblJ(;l _ s1t verit_as et qm odermt avan­
ci,am,», .~~pien,t.e~ ,in Cll,Ven,dis periculis, Eççle. lX: «Inv~ntus est in ea vir,pau­
per ~t ·s:apieni 'et_ liberabit urb~m per s11;pienci~m >> ~te. Timentes deiim in 
legiJ:>us co,n,dendis, Ysa.X: «Ve .~ui, coqdu,nt leg~m_>> etc.,fo quibus sit yeri­
tas in iudiciis faciendis, Mal. II: « Lex veritatis » etc. 3 Et qui oderint avari­
ciam in civitatis commodis procurandis: Tullius: « U nicuique tamen cari sunt 
pa~entes, cari sunt liberi, prqpinqui, familiares, sed omnes omnium caritates 
patria una compfexa est». Idem Tullius: « Naturam.ducem sequi debenius et 
utilitates c9mmqnes in medium aflerre »1 Idem Tullius: c< Nullum vicium est 
tetrius quam ~~ai;icia, pre~ertim pri~cipipus et rem publicam gubernantibus. ». 
Idem Tullius: << Qui rei pu,blice profuturi sunt, duo Platonis precep~a teneant, 
scilicet ut magis commodum rei. ,publice quam proprium attendant», ·unde 
ait: c< Qui parti . civium consululit et · partem negligùnt, in. civitatem inducunt 

.,. 

8 En marge: « Veritatem et pacem diligite ». 
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.sedicionem atque discordiam ». Idem Tullius: « Patrie salutem patris saluti 
preponere debes ». Ideo quilibet cives totum se debet offerre communitati. 
Crisostomus: « Unumquemqu,,e ad comm:unem utilitatem uti oportet his que 
habet, sive sapiencia, sive principatu, sive diviciis ». Unde Tullius: « Apud 
Platonem iustissime illa civitas ordinata traditur, in qua unusquisque pro­
prios nexit affectus ». 

2°. Doctores iusticie in causis. Il Paralip. XIX: « Videte quid faciatis. 
Non enim hominis exercetis iudicium sed dei». Videte quid faciatis in causis 
suscipiendis. Bernardus: « Iudex iniustas causas non recipit ». Gregorius eciam 
super lob in Moralibus: cc Justus iniustas causas non suscipit nec pro iniusticia 
verba dare consentit». Et non solum [in}theologia seq eciam hoc in nostra lege 
habetur. picitur enim in codice. :Qe iudiciis, Rem novam: cc Patroni, non, aliter 
sibi credita causa, cognita quod improba sit vel penjtus desperata et. menda­
cibus allegacionibus composita, ipsi scientes. prudentesque mala, consciencia 
liti patrocinantur, sed et si, certamine procedente, aliquid tale sibi cognitum 
fuerit: a causa receàa~t, ab huius communione sese penitus separantes ». Sed 
peius est quod dicitur Ysa. I: cc Pûpillo non iudicant et causa vidue non ingre­
ditur ad eos ». Item videte quid faciatis in causis prosequendis. Deut. XVI: 
<< luste quod iustum est, exeqûeris ». Non debet ibi esse ignorancia velnegligen'­
cia. lgnorancia siquidem annumeratur culpe_n, ut diciturinDigesto. Ambrosius: 
« Gravissim~ peccas qui ignoras», quia secundum Augustinum « plerumqueigno­
rància iudicis fit calamitas innocentis ». Item negligencia, qu:ia ~ecundum 
Ierem. XVII: c< Maledictus qui facit opus dei negligenter ». Item in eis ter­
minandis, .nam t.ot fiunt exceptiones et terminorum prolungaciones, quod ral:'o 
pervenitur .ad finem. Abaçuc I: cc Lacerata est et non pervenit usque ad finem 
iudicium ». Ysa XXIIII: « Transgressi sunt legem meam », s.cilicet prolungando 
litem - lex enim est ad terminandam litem - « et mutaverunt ius >> scilicet 
falsum intellectum dando legi, « di~~ipaverunt' fedus sempiternum >> idest 
promissionem de vita eterna q'\lam fec~rat deus si ius servassènt >>. Y sâ. I: 
« Querite îudicium », etc. et infra: « Venfte et atguite me », si non bene 
faciam vobis '· Sed iam videtur 1mpletum illud Dan. VIII: « Propter pec­
ca:ta: prosternetur veritas >i. Unde Osee 1111: « Non: est veritas, non est mi,. 
sericordià, non est sciencia dei in terra »; Ysa. LIX: cc Corruit in populo ve.;. 
ritas et equitas non potuit ingredi >>. 

3°, Mediatores in discordiis. Prov. XII: « Qui pacis ineunt consilia, 
sequitur eos gaudium >>. Eccl. XXV: « In tribus beneplacitum est spiritui meo, 
que sunt probata coram deo et homfne: con.cordia fratrum.», idestcivium, « a,µior 
proximorum » ~dest vicinorum, « vir et mulier, \> q'1antuil).. ad pacem do~ 
mus1i .. Ecce,:pax ciyitatis, vicinie,.,et f:amilie. 'tf\lem: .P.a.<;e~. babebunt: Ysa, 
XXXII: « Sedebit [populus meus in pulchritudine pacis] » etc. 

4 . .Lecture incertaine quant aux cinq. mots qui précèdent. 

II - Arch. Fratr. Praed, - XVIII. 
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